a vous invitons à venir voir 
NO ous offrons en jait de vête- 
été tels que Camisoles ct 

ons de 75e. à $1.00 pour 50ct 
peux de paille de $l .00 51.25 
él 50 pour 75ct. Cette réduction de 


prix durera jusqu’à la fin du mois, 


s. F. MAYER 


123 Ave Jasper. 


ce que 
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VOL. II 


Nous vous invitons a venir Voir 
ce que nous offrons en fuit de vê- 
tements d'été tels que Camisoles 
et caleçons de 75e. à 51.00 pour 
50ct eë chapeaux de paille de $L.00 
$1.25 $1.60 pour 7ôc. Cette réduc- 
tion de prix durera jusqu'à In fin 
du mois. 


S. F. MAYRE 
128 Ave Jasper. 


No. 44 


CC 


$37:000,000.00 


Actif $52,000,000.00 


E, B, OSLER, M.P, 
Président, 


C. A, BOGERT, 


Gérant-Général, 


+ 


Nous émettons des traites pour toutes les principales villes 
de France eb autres pays. 


nn nanas 


Tntérêt payé quatre fois l'an sur tout argent déposé À notre 


caisse d'épargnes, | 


Bureau D’Edmonton, 


Ave Jasper, entre la le et 2e rue, 


E. C. Bowker, 


Gérant. 


Jasper Real Estate Co. 


Lots de ville à vendre dans tous les 
quartiers de la ville d'Edmonton ct toutes 
les subdivisions—-Norwood, Elm Park, Wel- 
lington Park, à $200 de l’acre, 4 comptant 
balance 6 et 12 mois; dans Groat Estate, 
Parkdale, Delton et North Delton, lots de 
50 x 150 pds à $100 et #125. Aussi 
plusiews lots dans le centre de Morin- 
ville, à $200 | 


NAPOLEON LECLERC 


243 rue Jasper. 


Argent à Prêter 
sur des fermes en culture 


8 00 — 


Renseignez-vous sur nos prêts à remboursement périodiques. 


Crédit Foncier, F.-C. 
G. H. GOWAN, Gerant, EDMONTON, Alta. 


PRE 


RSS 


Massacre Général 


Continuation de notre gran- 
de VENTE À REDUCTION 


Nous continuerons cette semaine notre grande vente de débarras 
Nous voulons écouler toutes nos marchandises. Le stock entier est 
réduit de 20 à 30 pour cent et vous trouverez -des bargains comme il 
ne s’en trouve pas ailleurs. 


Occasion dans les hardes faites 

300 habillements d'été pour homme, en serge, flannelle, twecd. 
Prix réguliers, $15, $10 ct $8. Nous vous les laisserons cette semaine 
pour #7.50, $6.50 et $4.50 


Département de chanssures 


25 paires de chaussures Enamel, Prix rég. 83.75 maintonant $2.75. 
25 4 4 “ Guirpolis ‘# #  $4{.00 “ $3.00. 
50 “ “ debtoilette ‘ ‘3.25 56 $2.25. 


: Gariepy & Lessard 


Téléphone 96 Edmonton, Alta 


Edmonton Fruit and Produce Co. 
HAMILTON & MOODY 


Marchands do fruits en gros et produits de forme. Agents pour les jambons, 
bacon, saindoux, ete., d'Armour & Co 


Téléphone 526, 24 Ave Jasper. 
Porte voisine de l'Hôtel Windsor. h 


ee 


DECHENE & DUHAMEL 
MAGASIN DE 9Oc. 


rien de plus chic que le magnsin de 99e. beuucoup à meilleur marché. 


7 257 Ave Jasper, — vis-à-vis la Banque Union, —— 
———— ARTICLES DE SPORT — 
Verrerie, .,,,..,,,.................,... Ferblanterie 


 USTENSILES EN GRANIT. 
Jouets. bimbloteries, bons-bons, etc. 


s 


à l'ouest d’Edmonton. 


d qu'à ln Passe. 


di conimerce avec les sauvages, 


@ | résultat aubstantiel a décidé- le 
last à réduire de 10% le taux de là des Esclaves, qui fait communiquer 


Ruthorford, Premier 


TT L'Hon. M. 
Ministre de la Province, est revenu 
vendredi d’un long voyage à travers 
l'Europe. 

M. le Ministre a assisté à Londres 
à la grande convention éduacationnelle, 


s 


à 


Travers l'Ouest 


Il a aussi visité la France, l'Allema- 
gne ct l'Italie. 

À son retour au pays le Courir 
souhaite à l’on. Ministre, la plus 


cordiule bienvenue. 


D'excellentes terres à l’ouest ,pour ceux qui se servent de plus de 


d’Edmonton. 


names mn.) 
M. Collingwood Schreiber, 
G.TP. 


est fini sur la ligne 


ingé- 
nieur-consultant du dit que 
tout: l'arpentage 
du chemin de fer entre ŒEdmonton et 
la Yellowhead Pass et même environ 
100 milles de l’autre côté de {a Passe. 

À peu près 200 milles ont été ar- 
côte du Pacifi- 


que. Il ne reste done que l’espace in- 


pontés à partir de la 


termédiaire à eompléter. 

M. Schreiber croit que tout le ter- 
rain entre Edmonton et la Yellow- 
hend Pass sera converti en fermes, 
dans les années à venir. La terre est 
excellente jusqu'à environ 100 milles 
Ëlle devient 
ensuite moins bonne, ct il y à plus de 
bois. À -vingt milles d'Edmonton le 
terrain commence à être accidenté et 


se conbinue ainsi jusqu'à la Rivière 


à MeLeod, 


De l'autre eôté de la rivière com- 


mence le pays de  montagnes’et de 


A | précipices. 


On trouve des colons partout jus- 
Quelques-uns font le 
Un des 


Hlcolons de la partie la plus éloignée, 


dit qu'il m'avait pas vu un blane de- 


puis sept mois. 
ne — 
Réduction dans le prix du 
Pouvoir Electrique 


Dans les deux dernières années, le 
surplus en gnin du pouvoir électrique 
de la ville se monte à 819,100.64.- Ce 
Con 


D , . , . . on: enlnvne 
lumière e6 du pouvoir électriques, «a le Petit Lac: des Esclar cs 


200 k. w. 

Il y aura aussi réduction dans le prix 
de l'énergie électrique: Coux qui se ser- 
vent de 300 k. w. paieront 9 cts au 
lieu de 10 cts eb le coût sera de 31 c. 
au Jieu.de 4 c. pour 1,200 k. w. 

Leo prix minimum pour le: petits 
moteurs qui ne fonctionnent pas tout 
le temps sera réduit de $1,50 à $1.00 
par bh. p. par mois. : 


——_—— 0 —— 


, 


Un chemin de fer qui relierait le 
Kiondyke aux lignes du Sud 
—+— 

On parle sérieusement de la cons- 
truction d’une ligne de -chemin de fer 
qui relicrait le Klondyke à une ligne 
transcontinentale du Canada. 

Ce projet soulève plusieurs objec- 
tions mais offre aussi plusieurs garan- 
ties de succès. On à fait valoir le 
dévelnppement rapide des terres à bois, 
à culture et à pâturages, de la Colombie 
ainsi que les ressources minérales et 
autres de l'Alberta ct du Nord. Les 
marchands du Yukon ne seraient plus 
obligés de s'approvisionner de neuf à 
douze mois à l'avance et les capitalistes 
pourraient visiter le pays et retourner 
à n'importe quelle saison de l’année 
sans être obligés d'attendre la navi- 
gation, Un comité vicnt d’être formé 
pour recucillir les renseignements né- 
cessaires au projet et pour présenter 
ua mémoire aux auturités d'Ottawa 
et du Yukon. . 


mn 
Ô 


Communication par Eau 


On annonce que x petite Rivière 


avec. la 


“lvigation' lan prochain, 


M | qui place Edmonton à lu têto des vil- rivières Athabnsen, sera rendue navi- 


L'les qui fournissent elles mêmes lélec- guable pour les bateaux, en construi- 


tricité aux contribuables, sant des digues aux endroits peu pro- 


Le prix sera réduit pour le petit fonds. 
consommateur. aussi bien que pour le © Dans le moment les passagers, et le 
gros. Le enût-semn réduit de 12 ets à freighé se rendent en bateau d'Atha- 
11 cts pour ceux qui dépensent jus. basen Tanding à embouchure du pe- 


qu'à 100,k. w., et de Jc's à 8 cts Lit Tanc des Esclaves, d’où on doit fai- 


E D'HOCH 


INCORRPORÉÈE EX 1874 


BANQU 


Capital payé 82,500,000. 


re un portage de 21 milles avant de 
continuer jusqu'au lue en bateau. 
Quand on aura fuit les améliorations 
projetées, un bateau pourra se rendre 
sans interruption d’'Athabasca Lan- 
ding au bout le plus éloigné du luc. 
‘On espère pouvoir terminer les 
travaux avant l'ouverture de la na- 
alors que 
le trafic scra beaucoup plus con- 


sidérable, ce projet établissant la 


[route par can jusqu'aux colonies de 


‘la Rivière à la Paix. 
meme 


Des Fourrures au montant 
de $20,000. 


Mr Joseph Ilursell, 


merçants de fourrures de l'extrême 


un des com- 


nord demeurant à Sinith’s Landing, 
sur la rivière des Esclaves, à environ 
650 imilles au nord d’Edmonton, est 
arrivé en ville la semaine dernière. 
En compagnie de Colin Fraser, il 
aoporte pour environ  $20,000 de 
fourrures. | 
M. Hursell cest 


Landing le ler juillet et rencontra M. 


parti de Smith’s 
Fraser au Fort Chipewegan. Ils par- 
tirent de là le 8 juillet ct s'en vin 
rent directement à Athabasca Lan 


ding. 


Avant son départ M. Hursell a eu 


pour hôtes le major Jarvis et M. 

Thompson-Seton, l'écrivain bien con- 

nu. 
Ces 


guide Beaulieu, ont vu le troupeau de 


messieurs accompagnés du 
buflles, récemment importés des Etats- 
Unis. Ils paissaient tranquillement sur 
le versant d'une petite colline, M. 
Selon a pu s'approcher jusqu'à en 
viron 60 veryes du troupeau et ena 
pris plusieurs excellentes photogra- 
phies. M. Seton est enchanté et dit 
que le pays vaut toutes les misères ct 
les fatigues que comporte un voyage 


dans une région aussi lointaine. 
ee — he —— 


Du Charbon pour-un millier de 
Colons à Saskatoon 

REGTNA— Un rapport vient d'ê 
tre fait par Frank Smith, inspecteur 
de mines, sur ln perspective de trou- 
ver du charbon dans le district de 
Eagle Lake, au sud-ouest de Saska- 
toon, T1 dit que les échantillons in- 
diquent une bonne qualité de lignite 
au coin sud-ouest du quart de section 
18, canton 32. Tout indique qu'il y a 
du charbon dans la coulée et lappa- 
rence des collines annonce qu'il y en à 
sur un long parcours. 

On fait des sondages sur la pro 
pritté de M. Culder, soction 5, canton 
31, eb on creusera À une profondeur 
de 300 pieds. L'inspectcur suggère 
qu'un mineur expert et deux journa- 
liers devraient travailler dans la pre- 
mière section mentionnée cb si on 
peut extraire économiquement le 
charbon, il serait ensuite facile de 
louer ces terrains du gouvernement, 
La mine fournirait le charbon à mil 


le colons dans le moins. 
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ELAGA 


Fonds de réserve $1,800,000 


BUREAU CHEF : MONTREAL 


Vice-Président Robt, Bickerdike, 
C. A. GIROUX, Gcrant a Montre 


Succursales dans les principales villes 


Emet des lettres de Crédit Cireulaire pour les voyageurs, pa 
du monde ; 
chèques et fai 


Président : F. X. St Charles 


Gérant Général : M, J. À. Prendergast 


al. 
du Canada 


vables dans toutes les parties 


ouvre des crédits commerciaux : achète des traites surles pays étrangers ; vend des 
& des paiements télégraphiques sur les principales villes du monde ; prend un soin spé- 


cial des encaissements qui lui sont confiés, et fait remise prompitement at plus bas prix du change, 
Nous atlivons Pattention spéciale sur notre Département d'Epargne, où l'on peut ouvrir un 


comple avec un dollar (81), sur lequel Pintérêt au à 
FOIS PAR ANNÉE, le ler Mars, le ler Juin, le ler Septembre et ler 
retiré en partie où en entier, sur demande, et sans ancune formalité, 


BUREAU : Edifice du Crédit Foncier 


Colin de la 3e rue et l'ave Jasper. 


taux courant est payé aux déposants QUATRE 


Décembre, Le dépôt peut être 


Nous vous reservons toujours l'accueil le plus courtois 


Succursale à Edmonton, C.E.BARRY,Gérant 


....FONDÉ EN 1885... 


japital et Réserve, $6,000,000 
Actif, $32,000,000 


The Traders Bank of Canada 


paye 3 p.c. d'intérêt par an sur tous les dépôts. 


Edmonton, Alta. 


T.1 S. JACKSON, W. GARIEPY, 
Gérant. Procureur. 


D. R. Fraser & Co. Limited 


EDFONTON FMIILLS 


Fubricants et Marchands de tous matériaux en épinette 

Châssis, Portes, Lattes, Chaux, Etc, 

La plus grande importation des bois de la côte du Pacifique, . 
Les 


promptement. 


commandes exécutées 


Tel. au moulin : 5A Tel, 


est en usage. 


en ville : 5B 
Le ‘ Lumberman's Telecode 


VENTE SPECIALE DE 


Valises et 
Malles.…. 


JE. CLAR 


Harnais et 
Selles... 


KE, 


mme 


vis-à-vis 
Aeme Compauy. 


+ 


À TT 


Photographies d'intérieur, d'extérieur ou rommercinles . 


Etude fondée depuis 20 ans, Successeur de C. W. llathers, 


ERNEST BROWN, Photographe. 
547 Ave Jasper, EDMONTON, Alta. 


Pain W. H. CLARK £ Co. 
Limites 


© Manutfacturiers de 


CTASSIS, l'ORTES, MOU 
LURES, Etc. 


Marchands de 


Gateaux et 
Confiseries 


Toujours frais 


——— 


Essayez nos délicieux|BoIS de CONSTRUCTION, 
35c| LATTES, BARDEAUX, 
i5|  CITAUX, POIL, Fe. 


H a | [ j er à a \ d “i d ge Manufacture et Bureau: 


Boulangers et Contiseurs 
223 Ave. Jasper 


Gateaux Mocha . 
“ d'or 


9me. Rue Ouest, Fdmontoi. 


Nous venons de porter un coup 
terrible aux prix de nos 
MATINEES 


de mousseline et de lawn. 


L. Nous en avons de très jolies à 45 cts 
| ou de meilleures à 75 els ou À 85 cts, 


où 81.15, ou $1.25 eb6 jusqu'à 83.95. 


LÉLLIZIIIILLIENITIITINTITITIT ET ITETS 


Ces matinées sont toutes des 
productions de l'année qui 
se vendalent de 65c. à 


56.00 


L Nous avons toutes les grandeurs. Venez jeter un coup d'œil a 


NOS VITRINES. 


Duncan Bros & Butters 


Successeurs de 


McDougall & Secord 
Téléphone 36 


PACE 2 


COIN F 


CHRONIQUE 


VOULEZ-VOUS 
NOUS AIDER ? 


à faire connaître partout et 


coco son cenoncesseconcssssoossboseseese 
à tongs notre belle Province : | 


tt escveseses 


De la Prairie... 


ALBERT A 


Chacun d'entre nons peut donner 
son coup d'épaule, son coup-de- 
main pour nous aider, dans no- 
tre œuvre de colonisation, à 
amener dans ce pays incompi- 
rable, dont ln terre est si mer- 
veilleusement féconde, des co- 
lons avides de se créer la vie la 
plus large dans la terre Ia plus 
libre du monde., 

Nous avons adressé à nos com- 
patriotes de Québec, et des Etats- 
Unis et à nos cousins de France 


Vous m'avez demandé, ma chère, ce 
que je devenais dans ma “ Prairie ? 
pendant que le soleil fait ‘“ épier ” les 
blés, qu'il blondira bientôt à la chaleur 


de sa caresse : ma Douce, je pense à 


C0000000000000200000 


vous souvent, tres souvent ; j'aime à 
faire descendre votre sfuvenir dans 
mon cœur et je songe aux heures heu- 
reuses où votre bouche répondait, 
amie, à lo mienne. Je songe que 
l'amitié est la Heur qui embaume la 


CODOOORO0S 00000 00008000006 00080008 


covsencouseesees COESo0000060e80082 


50,000 À COPIES 


dans la main, le souvenir nous vient 


toujours, sans que nous le voulions, 
sans que nous le cherchions, comme |sur les récoltes dans l'Alberta et la 


choix d’une étoile... 


Pour copie conforine, 


LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI 8 AOÛT 1997 


la première, mon poète, et la main 


s'il devait toujours être dà, à l'heure! Saskatchewan, sur lu voie du C.PR., 
du soir, d'une nuit, d’un ciel étoilé où | sont fournis pour les agents des diffé 


nos âmes se sont rencontrées dans le |rentes stations et 


Je vous écris à cette heure qui m'est 
restée chère. Tout dort autour de moi, épis presque partout 
la Prairie est muette et votre présence | plutôt sèche, 
m'est à ce point sensible qu’il me sem- 


ble pouvoir déposer un baiser sur|ja ville, demande de la pluie. 
votre front en vous disant bonsoir ! 


MAGALI. 


L'état de la récolte Llackfalds—Le grain est très avan- 


cé. Une partie du blé cest en épis et 


mûrit. \ 
se parer hs et la Lacombe— Temps beau et chaud, 
asKatcnewan Récolte en bon état. Pas de domma- 


.|8e. 
Calgary— Les rapports suivants! Ponoka— Les apparences sont très 
belles. Aucun dommage. 

Wetaskiwin— Beaucoup de soleil et 
de bonne pluie. Récolte s'annonce bel- 


contrôlés par Île le. Pas de dommage. 


Millet-—Temps clair et chaud. Ré- 
colte en bon état. 


surintendant R. R. Jamieson. 


Le blé 


Température 


Swift Current —- est en 


Leduc — Tout le grain est beau. 


Température favorable, Pas de dom- 
Muple Creek— Le grain près de 


A la 


campagne, il y a eu de bons orages et 


mage. Apparences bonnes. 


Strathcona — Te blé sa forme en 


épis et est en bon état” Température 
les apparences sont bonnes. On com- P P 
, . favoruble, 
mencera à couper le blé dans huit ou . 
Stettler——Le grain est tout en épis. 


e 
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‘de notre numéro deluxe conte- 
nant la description illustrée de 
notre belle province, C'est no- 
part du travail, Faites la vôtre 
aujourd’hui, en adressant une 
couple de numéros À un parent 
ou à un amiau loin. Afin d'ai- 
der et de concribuer à votre 
part de la tâche, nous vendrons 
(à nos lectenrs senlement) des 
copies du numéro d immigration 
à10 c. le numéro, ou 35 c. pour 4. 

Allous ! voilà le moment d'’a- 
gir, voilà le moment d’être pa- 
triote d'une facon pratique en 
contrihuant à faire connaiîiue 
aux gens de la langue française 
les avantages sans noinbre que 
trouvent les colons de bonne toi 
dans le ‘* Dernier Quest, ” dans 
la dernière réservé d1 monde, 


Ecrivez-nous AUJOURD'HUI, 


O0 RDS SN 0000 6000 000000000508600 


LE COURRIER DE L'OUEST 


è Tiroir Pos. 50, 
ÿ EDMONTON. 
ë 
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EXCURSION DE 


COLONS 


Pour les provinces 


de l'Ouest 


PAR LE 


CANADIEN 
PACIFIC 
RAILWAY 


Laissant Montréal 


les 31 Juillet, 14 et 28 aout 
et les Il et 25 sept. 
1907. 
: 


Billets vendus les 30 et 41 juillet, 
Bons pour retourner les 1 et 2 oct, 


B Ilets vendus les 13-et 14 août, 
Bons pour retourner les 15 et 16 oct. 


Billets ven lus les 27 et 28 août, 
Bons pour rgvonir les 29 et 30 oct. 


Billets vendus les 10 et 11 oct, 
Bons pour revenir les 12 et 13 nov. 


n 


Billets vendus les 24 et 25 sapt., 
Bonus pour-revenir les 26 et 27 nov. 


Les billeës vendus en juillet pen- 


vent obtenir une extentien de % mois! ancêtre est délaissée ; la terre, la jeune 
jour le r , @ &5 par : . , : 
pour le retour moyennant $5 par mois, | torre vivrge, dépouille son vuile de 


Les billets vendus après juillet ne}gazon sous la charrue de quelque gali- 


peuvent obtenir aucune extention de 
temps, 


Droit d'arrêt aux stations à l’ouest 


COUDE 0000000 DOCOEPOTLOLLOTODOLTOLIOUSE2O SO 0SH0000RS 


$ 
+ 
$ temps de faire une foule de choses 
ë 
Ü 


vie ; je songe, avec amertume, aux 


qualités de cœur et d'intelligence que 


je voudrais avoir—et que je n'ai pas ! 


—-pour les mettre, esclaves, au service 
de non amitié... je songe. à un tour- 
billon de chimères.. 

Vous allez me trouver bien réveuse, 
ma Mie, pour une fermière et je ne 
saurais vous en vouloir de cette opi- 
nivn : Dieu ne charge pas toujours des 
mêmes teintes sa palette : aux urnes, 
Ila donné des yeux couleur de son 
ciel, aux autres des flammes troublan- 
tes, des reflets pers ou des profondeurs 
étranges, et le petit coup de pinceau 
qui fait les gaies, les moroses, les 
rieuses, les rêveuses, les tristes et Îles 
expansive connuit des subtilités plus 
srandes encore ! 

Cela n'empêche qn., malgré toutes 


ces songerics, je trouve umplement le 


tout à fait inconnues pour vous, cit 
dine ! et que vous ne dédaiguerez pas 
cependant, car je vous sais trop intel- 
ligente pour avoir le préjugé ôdieux 
des travaux de la terre Et cependant 
combien de femmes, de jeunes filles] 
s’en font une parure, l'expuse avec 0s- 
tentation ! Avez-vous remarqué qu’il est 
des mines spéciales pour parler de 
‘ch? Ces grimaces m'amusent tou- 
jours follement tant elles me paraissent 
grobesques ; je ris à pleines lèvres lors- 
que par une matinée supaibe, j'imite 
“ Jes petites mines ” devant mon miroir, 
après avoir noué mes cheveux ! 

Le mal ne serait qu'à demi grave si 
ces péronnelles se privaient seulement 
de la jouissance forte de cette liberté 
que donne seule la terre, mais combien 
d'énergies jeunes, d'intelligences prêtes 
à l'effort ne détournent-elles pas de 
cette carrière noble, dans laquelle 

Thomme ne relève que de Dieu? Et, 
si de toutes parts on crie à la désertion 
de la terre, la faute de cet abandon 
ne vient-elle pas de la femme? Vous 
avez aux lèvres, j'ai au bout de ma 
plume, des noins ‘de jeunes gens qui 
se sont faits avocats, médecins, em- 
ployés, ouvriers, poussés par une in- 
Made- 


moiselle voulait bien se marier, mais 


flüence féminine pernicieusé, 
habiter la campagne, s'occuper de la 
ferme ? quelle horreur ! Et la terre, 


la bonne vieille terre ouverte par un. 


r'ez. 


PETIT COURRIER. 


nos Lectrices. 
timbre de deux cents. 


Courrier de l'Ouest, Edmonton. 


gali vous est tiès reconnaissante de la 
proposition, je crois qu’elle l’acccptera, 
Cependant elle aurait de beaucoup|et belle, tout à fait favorable à la ré- 
préféré que l’article soit de vous, si colte. 


vous avez si bon caractère il faudra le 


dix jours. 


Walsh— La récolte 


= Damme 


Irvine—Récolte en 


Le Petit Conrrier est ouvert à toutes | tion. Temps beau et chaud. 


Si l'on désire une ré- 


—+— 


M. Jean Deshayes, “ Cunada”—Ma- dommage. Un fauche le foin qui est 


très beau. 


LA NUIT DE MAI 
(FRAGMENT) 


Lorsque le pélican, lussé d'un lony voyage, 

Par les brouillards du soir revient à ses roseaux 
Ses petits affamés courent sur le rivage 

En le voyant au loin s'abattre sur les eaux. 
Déjà, croyunt saisir et purtager leur proie, 

Ils courent à leur père avec des eris de joie, 

En secouant leurs becs sur leurs goîtres hideux. 
Lui, gagnant à pas lents une roche élevée, 

De son aile pendante abritant sa couvée, 
Pécheur mélancolique regarde les cieua:, 

Le sang coule à longs flots de sa poitrine ouverte, 
En vain Ü a des mers fouillé la profondeur ; 
L'océan était vide et la plage déserte, 

Pour tonte nourriture, il apporte son cœur. 
Sombre et silencieux, étendu sur la pierre, 
Partageant à ser fils ses entrarlles de père, 

Dans son amour sublime il berce sa douleur. 


En regardañt sa sanglante mamelle, 


Sur son festin de mort il s'uffaisse et chancelle, 


Ivre de voiupté, de tendresse et d'horreur, 
Mais parfois, au milieu du divin sacrifice, 
Fatigué de nourrir dans un trop long supplice, 
Il craint que ses enfants ne le laissent vivant, 
Alors, 1 se soulève, ouvre son aile au vent, 

Et se frappant le cœnr avec un cri sauvage, 

IL pousse dans la nuit un si funèbre adieu, 
Que les oiseaux de mers désertent le rivage 

Et que le voyageur attardé sur la plage 
Sentant passer lu mort se recommande à Dieu. 


Alfred de Musset. 


… 


prouver, Vous ai-je dit. à ce poinb{ température favorable, Les: foins 86 
des malices ? Je crois qne vous exugé-|ferunt partout cette semaine. 


L'étude était remarquablement 


Aïrdrie — Récolte t:ès 


souffre de Îa 
chaleur excessive que nous avons. 


bonne condi- 


Medecin Hat-— L'avoine et l'orge 
ponse directe, prière de joindre un! souffrent des vents chauds. Le blé est 
Toutes les| en assez bon état, mais il faudrait de 
lettres doivent être adressées à Magali, |] pluie. 


Gleichen— Récolte en bonne con- 


dition. Température favorable, Aucun 


Strathmore— Température chaude 


Langdon.-—-Le grain est beau et la 


Le ble et l'orge sont prêts à être cou- 
pés dans une couple de jours. Temps 
chaud et orageux. Pas de dommage, 

Alix—Récolte en excellente condi- 
tion. Temps orageux aù commence- 
ment de la semaine. Pas de domma- 
ge. 

Hardisty— Le blé est en épis et en 
bonne condition. Pas de dommage. 

Sedgewick—Le blé et l'avoine très 
avancés. Temps chaud et orageux. 

Killam— Récolte s'annonce belle, 
Temps henu et chaud. Aucun dommna- 
ge. 

Bawlf— Aucun retard À }a croissan- 
ce des grains. Réculte en bon étAt. 

Dayslund— Le grain pousse rapi- 
dement. L'avoine et le lin sont super 
bes. Beau temps. Aucun dommage, 

Camrose— Belle température ct la 
récolte en bon état. 

Okotoks— Tout le grain est beau. 
«| Température favorable, Aucun dom- 
-|mage. On s'attend d’avoir une forte 
récolte. 

High River—On commencera pro- 
bablement à couper le blé d'automne 
“dans une couple de semaines. Aucun 
dommage. Tout pousse rapidement. 

‘Nanton—Récolte en excellente con- 
dition. Le blé müûrit rapidement. Tem- 
pérature idéale, 

Stavely— On s'attend à une récolte 
énorme. Température favorable. 

Claresholm— Récolte en bon état. 
Température propice. On s'attend de 


commencer les récoltes le 15 août. 


Leavings.—Tout le grain est beau. 
| Orages légers dans le cours de la se- 


maine. 


+ 


se 


Faber— Le grain pousse bien, Tem- 


pérature magnifique. 


Lethbridge—L'avoine et l'orge for- 
ment leurs épis, Température favora- 


ble.] 


MacLeod—Le grain mûrit rapide- 
ment Temps très chaud, On s'attend 


à une abondante récolte, 


Brocket.—Les épis sont très pleins. 
On a commencé les foins. Temps chaud 


et sec, 


Pincher— Température idéale. Ré- 
colte en excellente condition. 


Cowley —- Le blé d'automne pro- 


met une:récolte nbondante, Les se- 


avancée, 


juste, je vous en félicite ; savez-vous 
cien ! Ii est vrai que la jeune Madame] que vous avez un talent ‘inquictayt ! 
court les magasins, avec un porte-|à la place de vos amis je vous écrirais 


monnaie quelquefois assez plat, et sur-| à lu machine à écrire ! Sans rancune 


tous les grains sont en épis, mences du printemps sont en très bon 


G 


Temps 


chaud. état. Température propice. 


Crossfiell— Aucun dommage. T ‘ 
un dommage. Tout| Lundbreck— Tont le grain en bon 


de Winnipeg. 
Prix du Billet Aller et Retour: 


$42.50 

. Les colons.de la proaince de Qué-|mes choux, ma chère, ou en faisant #| 
bec et des Etats-Unis désireux de pro- cueillette des délicieuses petites frai- 
fiter de ces” excursions pour visiter | Ses de la prairie, il m'arrive souvent 
: | 

l'Ouest-Canadien, devront s’adresser | de donner un coup maladroit ou d'ou-| 
au Rév. Mr Ouellet, missionnaire co- blier que je dois rapporter mx récolte 
lonisateur qui a son bureau au N° 306 parfumée à la maison et non pas lui 

ruë St-Antoine, MONTREAL. faire prendre le cheiniri de ma bouche ! 


Offre Spéciale So ne 
. rie ”? Lorsque j'ai assisté au coucher 
pour cette SOMMAIRE , triomphal du soleil, glorieux de laisser 


“Une Montre WALTHAM dans un la nature pâmée, que mes petits amis 
ailés se sont tus dans les saules, je 


tout n’est pas paysanne ! La malheu- 


paysan est le mot sacré : Pays. 


dites-moi si je suis très coupable 1 


Cr que je deviens dans “ ma prai- 


boitier en argent. 


8.50 
A.BRUCE POWLEY | gisse tout à coup derrière la trembluie, 


BIJOUTIER gros, énorme, si drôle que nous rions, 


* suypecteur ds chronométreC.N.Rpnres 0 


vous appelle par la pensée et j'attends, 
avec vous, que le globe de lu lune sur- 


- toutes deux. uis vous vous recueillez 


Fà vous seule ! 


n'est-ce pas Î 


reuse ne- Suit pas que le radical del Andréa.—Ma chère petite, excusez 
moi du returd apporté à répondre à 


Lorsque je songe à cela en binant| votre lettre qui m'a délicieusement 
Je vous suis gré de cette 


touchée. 
confinnce et j'espère l4 inériter toujours 
1° Ilest certain qu'il faut un effort 


3 + 


de volonté pour “s'enraciner, ” je com- 
prends même votre petite répugnance 
pour ce que vous me dite*, munis, dites- 
moi, n'est-il pas des jouissances qui 
effacent ces ennuis ? | 

* Rayon de Soleil,—Fautil vous men- 
div une petite lettre 1 Vous me suivez 
pritunt, Payon cher, et vous avez illu- 
miné bien des jours gris. Je suis que 


les ennuis vous pressent de tontes 


-purts eb je voudriis tant que mon 


amitié jette une petite clarté dans ces 
nuages ! Courage, Amie ! Si tout est 


noir, revenez, il est un coin ensoleillé 


“MACALT. 


le grain est beau. Beau temps chaud. 


Te 


. : ‘ 
grain e6 le foin donneront un: fort 


état. En pleine récolte de foin, 
Carstairs— Le gruin est magnifique, 
Les épis se forment rapidement: De |rendement. 
bonnes apparences pour une forte ré. 
colte, 
Didsbury — La récolte’ s'annonce Famine de charbon. 
belle, Aucun dommage. Temps beau ° 


et chaud, - 


; FA 
0 u , 
Olds—Le grain pousse bien. Pas de| Te’ jrurnaux parlent d’une famine de 


dommage. Temps chaud. charbon qui ert imminente à moinsque 


Powden—Récolte a très belle appa- les chemins de fer ou le gouvernement 


rence. Temps chaud accompagné d’une prennent des mesures sérieuses pour 


/ . 0 + L H : nu D 
couple d'orages qui ont fait du bien. fournir tous les chars voulus, À Frank, 


Alta, où se trouve la minela plus 


Tunisfail.—Tempsorigeux et chaud, 


Pas de dommage, "lout pousse vite ct importante de la province on ne tra. 


bien. vaille que les trois quarts du temps 


et à Lille et Bellevue on ne travaille à 
Penhold-—Récolte et bon état. Pas 


eine que lamoitié du temps, À Cole. 
de dommage. Quelques orages et beau- P P L 


des wan où se trouve la mine de l’Inter- 
coup de soleil. ; F 
P national Coal Co. on a travaillé seu- 


Red Deer—Tout le grain est beau. | jement 3 jours la semaine dernitre et 


Nous avons eu 48 heures de pluié. | les mêmes conditions existent cette 


semaine, 


+ LS 


Pas de dommage. 


ponte emmener 


TS 
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PEN 


vous faite+ des excursions ici et là, des 


pique-niques, des promenades, ete. 


w'est-ce-pas ? Eh bien ! savez-vous le 
meilleur souvenir que vous pouvez rap- 
“porter de ces parties ? C’est une on 


Avec un 


KODAK 


COODCODOODOODTO NOTES TOEBOCEOSECEGS 


plusieurs photographies ! 
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COS OOOCE RECORD ODETODCOCESOES 


Vous pronez toutes les photos que vous voulez, et ainsi 
vous pouvez conserver de beaux souvenirs des dif- 
férontes réunions où vous vous trouvez, des dif- 


-"..….férents lieux que vous visitez, etc.7.. 


=. Aux prix qu'ils se vendent muintenan., 


tout le monde peut se payer le luxe d'un 


| Apparel Photographique 


—KODAK— 


POUR. $2 VOUS AVEZ.UN “ BROWNIE ” 


vous procure un appareil pliant 
très rccommandable Va sans 
dire que nous avons des Kodaks 
de tous les prix et que vous 


n'avez qu'a faire un choix. 


Si vous parlez difficilement lan- 
glais, demandez à vous faire 
servir par Monsienr Edtour: 
neau, noire comm s 


IMPRIMEURS, LIBRAIRES, 
PEINTRES. 


Marchands de Pianos et Musique. 
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HE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI, 8 AOUT, 1907. 


l'eau chaude et appliquez deux fois par 
Sulfate de 
ainc deux grains par once d’eou pour 


jour là lotion suivante : 


NOEL, NOEL & CORMACK, . Dÿnuc, M. A. À. Dusuc, B. A Dr A. BLAIS, 
Avocars, NoTaiREs, Erc, DUBUC & DUBUS MEDECIN et CHIRURGIE 


F 


faire huit onces, et ajoutez 16 gouttes 


Pour les Cultivateurs 


d'extrait de belladone. 


À] 
Le Microscope à la 


Ferme. 


r trons, esb reproduit dans le “ New- 


De . . Yor :e Revi i 
Loupe à trois pieds pour des cercles k Produce Revicw and American 


agricoles et les cultivateur. 
254, C'est celui qui mérite le premier 


prix, et qui peut faire comprendre les 


ous ne pourrions jamais trop insis- |". | 
ù Lee difficultés .qu’ont à surmonter nos amis 


ter sur la nécessité de ne gonfier au 50l, 
lors des semuilles, que des grains et grai- 
nes pures, c’est-à-dire privées de graines 


de l'Ouest avec lo système de crème 
ramassés— (Traduction). 


do mnuvuises herbes. L'examen des La propreté est le point essentiel 
graines étrangères qui accompagnent pour faire de la bonne crème. Pour 
souvent les bons grains et les bonnes que la crème soit Propre, les étables 
graines est très important, car s'il y a doivent tre propres : qu'il n'y aib au 
des mauvaises graines relativement pen | ©" Mauvaise odeur ni dans les éta- 


: bles, les remises ou les endroits ou se 
nuisibles il y en à aussi souvent de très ? 


. fait la traite. Si se n’était trop deman- 
dangereuses pour l'avenir de nos cultu- P 

. : . der de l’ensemble Ges cultivateurs, je 
res ot il faub pouvoir les xpercovoir et . 
on : leur dirais “ étrillez vos vaches, ” c'est 
les distinguer. Quant aux graines et 


un trouble payant. Iminédiotement 
grains de semence eux-mêmes, l'exa- pay 


: avant de traire une vache, le vacher 
men de leurs caractères extérieurs est à 


sn A : ‘ devrait en humecter les f'anes, le ven- 
nécessaire également, car il permet - 


souvent à lui seul d'apprécier plusieurs 
de leurs qualités recherchées, telles que 


. - jamais le trayon avec le lait. Ne fu-|vé lusieurs remèdes, mais san: moins trois fois par semaine et vous 
fraîcheur, maturité, bonrie venue, etc. |] | y yep , Mi s bons 
mez pointé pendant la traite. Toutel résultats, Veuillez m'indiquer le trai- 


Toutes ces recherches ne peuvent guè- 

eee faire à l'œil nu et il faut s'aidor odeur forte est absorbée par lelait sur- 

. : tout quand il est chaud. 

d'un microscope où {out simplement 

d'une loupe (verre grossissant.) On Si les étables et les cours doivent 
Lo * ‘ 


peut se procurer aujourd'hui de ces être propres, il y a double raison pour 


leurs écrits sur cette question, et le 
suivant, dejà publié dans le Cream | « 


Bulletin ” pour le bénéfice de ses pa- 


| Creamery, ? No du 5 juin, 1907, page 


tre et le pis, avec un linge humide. [rière ; c’est ce qn'on appelle un ring- 
. . . 0 . i ? L » 
Ayez les mains propres, et ne mouillez| bone ; elle boite beaucoup ; j'ai essa-|n6, bon foin” des “ bouettes ” au 


“res, ces agents ont répété qu'on pou- 
vait livrer la crèmo aux fabriques, 
“une ou deux fois par semaine seule- 
“ ment, que c'était assez de laver le 
“ séparateur une fois par jour ete. Je À 
"‘ le répète, ces hommes sont habiles, prendre plus fort aux pattes de devant, 
“ c'est pourquoi on les a choisis pour 
“ cette besogne ; ils se sont mis en |’ USqu'aux cornes ; après avoir mis un 
“ rapports intimes avec le producteur | Cautère avec du crin etc., l’enfure a 
“ de lait, et leur influence considéra- | °0sé en avant pour reprendre sous le 
ventre et gagner les pattes dederrière ; 


ces enflures étaient sensibles au tou- 


“ble s'est exercée au détriment de 
‘ industrie du beurre. Il en coûtera 
“ du travail avant de la faire dispa- cher. Aujourd’hui elles sont presque 
raître ” .—{Traduit), 

| J. D. LECLAIR. 


— ——— — 


Médécine Vétérinaire 


disparues, La pouliche n'a pas perdu 
l'appétit et n’a pas toussé mais il est 
sorti des narines un peu de morve 
blanche.-—Quel 
fuire pour la guérir ?J. B. B. 


traitement dois-je 


Réponse. — Votre poulin souffre de 


Consultations ‘ l& gourme ; dans sa condition actuelle 


il faudrait le tonifier et lui faire sui- 
Depuis l'automne dernier ma jument vre le traitement suivant : exercice 


de six ans à mal à une patte de der-|dAuotidien, pensement tous les jours, 


nourriture bien nutritive, bonne avui- 


ajoutez une poignée de sel. A linté- 


tement à adopter.—O. M. Vonda. rieur, comme médicament donnez le 


Réyonse—A près avoir sulfate de fer à la dose de deux drag- 


enlevé les ’ 
poils, appliquez le feu pénétrant en [1168 par jour, 


pointe suivi d’un vésicatoire composé 


Depuis le mois de février, ma pouli- 
che de deux ans a commencé à enfler 
sur le dos puis s'est mise à boiter des 
pattes de devant ; après l'application 
de remède, lenflure a cessé pour re- 


àpartir du poitrail en descendant 


petits microscopes à si bas prix que, à 
notre avis, tout cultivateur devrait en 
avoir un dans sa maison ; il lui serait 
utile dans une foule de cas, lui permet- 
trait non seulement d'examiner les 
bonnes et mauvaises graines, mais 
aussi d'étudier beaucoup d'insectes, de 
plantes, etc.,eb nous croyons qu’en 
intéressant sesenfants à voir ‘de près ” 
les merveilles de la nature le père de 
famille leur ineulquerait plus de goût 
et de zèle pour ln profession paternel. 
le, . 
L'emploi d’un petit microscope, qui 
serait déjà d’une grande utilité person 
nelle pour les eultivateurs, dovient 
indispensable pour le bureau de direc- 
tion d'un Cercle agricole, quand il 
s'agit d'acheter pour ses membres les 
grains et graines de semence dont ‘ils 
ont besoin, Dans ce cas de grande res- 
ponsnbilité, l’on ne pourrait s’entourer 
de trop de précautions et les lots de 
grains et graines ne doivent être ac- 
coptés qu'après un examen minutieux, 
fait À l'aido d'une loupe, de divers 
échantillons ou prises d'essais, 


que le séparateur et l'endroit qui le 
renferme, soient propres. Ne mettez 
jamais dans l1 chambre du séparateur 
quoi que ce soit de nature à donner 
une saveur désagréable au lait ou à la 
crème. Cette chambre doit être à lé 
preuve de la vermine et bien aérée. 
Séparez la crème quand le lait a enco- 
re la chaleu’ de Ia traite, et gardez le 
chaud tant que le travail dure. 

Ne gardez jamais le lait d’une traite 
pour l'ajouter à celui de l'autre traite, 
parce que vous auriez à le refroidir 
puis à le rechauffer avant de le sépa- 
rer, cb la qualité de la crème pourrait 
en souffrir. Ne mélangez jamais la crè- 
me chaude à la froide : attendez que la 
température des deux soit la même. 
Refroidissez la crème aussitôt la sépa- 
ration terminée : dans les temps frais, 
c'est fcile. Dans les temps de clialeur, 
mettez le réservoir à crème dans une 
cave en partie remplie d'eau froide, 
pendant la séparation. L'opération ter- 
minée, jetez des couvertures sur les 
canistres à crème, mouillez-les bien et 


exposez-la dans un courant d'air : répé- 


de mercure, un dans huit de saindoux, 
et de cantharide, un dans quatre, et 
vous mélangez en parties égales. Le 
feu doit être appliqué par un homme 
de Fart. 


M 
—…——s 


J'ai une jeune jument qui a une 
enfiure qui x commencé à la pointe du 
jarret de la patte gauche ; ensuite, il 
lui est poussé une bosse, en dehors, dans 
le creux de li jointure du jarret de la 
même patto. J'ai essayé en vain plu- 
sieurs remèdes ; les mouches de moutar- 
de semblent avoir fait quelque bien ; el- 
le ne boite pas et n'a pas l'air raide du 
tout. On me dit que cette enflure pro- 
vient de su gourme. Une saignée poir- 
rait-elle faire disparaîtie cela entière- 
ment ? Que faire ? — H. Rivière qui 
Barre. 

Réponse, — Non, ne fuites pas de 
saignée dans ce cns, mais servez-vons 
d’émollients, tels que cataplasmes et 
donnez-lui de l'exercice régulier, et 
donnez à l'intérieur trois dragmes de 
sel de nitre deux fois par jour pendant 


six jours. 


—_ ho ————— 


L'Est veut des Colons 


Assez fréquemment, Ontario ou 
quelqu'autre province de lEst se 
plaint plus ou moins ofticiellement, 


qu'une trop grande partie de l'immi.| temp 


gration au Canada se dirige vers l’ou- 
est au détriment des 
du pays. 
genre est celle formulée par l’Hon. 
Nelson Monteith, ministre de l'Agri- 
culture pour Ontario qui dénonce for- 


autres parties 
La dernière plainte de ce 


tement lu politique d'immigration du 
gouvernement fédéral. 

Mr Monteith dit qu'on donne trop 
d'inportunce à l'Ouest, ce qui a pour 
effet de laisser croire aux gens que 
l'Ouest est la seule partie du Canada 
où il serait avantageux pour eux de 
Les efforts d'Ontario pour 


rectifier cette erreur ont peu de auc- 


s'établir. 


cès, ct cela est dû à la campagne ac- 
tive  faiteen Europe en faveur de 
l'Ouest, 


ll n’est bas étonnant qu’une telle 


À ce svjet, M. J. C. Côté de la | tez ce mouillage deux ou trois fois dans 


Branche des Semences, Département |le cours de la journée. 


del'Agriculture d'Ottawa, nous écrit! Me mettez jamais un couverele her- 


ee qui suit : métique sur la canistre à crème ; met- 


tez un coton.net et humide. Ne gar- 


“ Je partage tout à fait votre opi- ; 
nion et crois que chaque cercle agricole dez point la crème trop longtemps ; 
devrait avoir un microscope pour exa. | quarante-huit heures est déjà long. 
miner les grains ct graines de semence. | Faites une crème riche, de 35 à 40 
Celui que nous recommandons et dont | pour cent. La crème épaisse se garde 
nous nous servons est le “ 7ripod dis-| mieux, donne de meilleur beurre et 
scting Microscope. ” Q. R.- (Loupe de | vous donne plus de lait écrémé pour 
dissection à trois pieds) de la page 64 |usage domestique. 
du catalogue de Baush & Lomb Opti-| En résumé : soyez propres. Faites 
tal Company. Rochester, N. Y. Mes-| une crème consistante. Ne mêlez jn- 
sieurs Chandler, Tngram & Bell, coin | mais la erème chaude à ln froide. Gar- 
de Yonge Strect eb& Wilton avenue, à | dez votre erème fraîche, bien aérée et 
Toronto Ont,, ont ces nicroscopes en |.YOUS SCrez béni du fabricant.—C. M. 
stoëk et le prix en est do 35 cents à|Cushing, Lathrop, Cal. | 
Toronto, En les faisant venir directe-| Pour terminer ‘ect article, je vais 
ment de Rochester, on pourrait peut- | fnire quelques extraits du bulletin No 
être les avoir à meilleur marché. On! 15, du Comnissuire fédéral de laiterie 
pourrait aussi s'arranger avec un four-| M. J. À. Ruddick, sur —n “crème ra- 
uisseur do la province d’Alberta : qui massée ” pour la fabrication du beurre. 
pourrait les garder en stock pour les| Dans son introduction, M. Ruddick, 
cercles agricoles à ce prix-là. Je crois | reconnait que les beurres de crème ra- 
que M. Dalnire on a donné une gravu- |massée sont de qualité inférieure aux 
re dans son bulletin sur les mauvaises autres, eb déclare que ce n’est pas dû 
herbes. Ts se détillont généralement | au système lui-même mais”bien à des 
à 75 cts ou $1.00.—J.C. Côté, Oltrwa ” | causes indirectes et qui peuvent dis- 


“ paraître. 11 ajoute : “ Mulhcusement, 
ee — — 


. “ ce système de crême ramassée n été 
Crême de séparateur à main 


“introduit sur de muuvaises bases, et 


“ les agents vendeurs sont fortement 
Nous croyons bon de mettre sous |“ & blâmer. Le manufacturier do sépa- 
les yeux du public intéressé, les _ins- |‘ rateurs réalise plus d'argent on ven- 
tructions donnés aux cultivateurs pour |‘ dant plusieurs petits séparateurs que 

: les amener à livror à ln fabrique ‘la |“ sur la vonte d’un gros, et déploie 
crêmo en bonne condition, La “ Snco “touté son éneruie dune co but, Des 
Joaquin crenmery ? de Stoukton, Cali- |“ agents habiles onb pris charge de 


fornie, & offert des sommes respecta- |‘ fuiro ces vontes et, d'organiser des 
; 


bles en “gent, pour les trois moil. 1 fabriques : pour favoriser leurs affüi- 


È 
Le 


— attitude soit prise dans l'Est par ceux 


Après avoir monté une côte au pas, à qui il incombe de peupler leur pro- 
mon cheval que je mis au trot com-|P'e province, ebilest très vrai que 


i ’aprè Ù > d'immigration 
mençn à boiter d’une patte dedevant ; | d'après ln campagne d'immigratio 


je me suis aperçu qu'il y avait gonfle- faite en Europe, c'est l'Ouest ‘plutôt 


ment entre le genou et le sabot : en|que l'Est, qui reçoit le plus fort con- 


i tp 0 . 
marchant on dirait qu'il fuuche. D'a- tingent de colons. Toutefois, il ne 


3 1 4 1 a 

près l'enflure j'ai conclu qu'il y avait semble pas qu'on fasse plus de récla 
, ONE ; 

engorgement des tendons. Je le lave à [Me pour l'Ouest en négligeant l’Est, 


l'euu chauds ct frictionne avec un lini-| cel est dû plutôt à li grande publi- 
: cité attir jours un pays 
ment de térébenthine, ammoniaque et cité que sattire toujour Pay 


: .{nuuveau, L'Est est plus ancien et la 
huile et banduge peu serré. Dites-moi P 


.e pe . : même réclame pour les denx contrées 
si je puis faire mieux. Je laisse mon 


; aura toujours plus d’effet pour l'Ouest 
cheval au repos. L'enflure a une ten- 


dunce À monter plus haut.— L., Duck étant donné que le public s’intéres- 
Luke Sask. : 


Réponse. — Après vous être servi 


se toujours plus aux endroits nou- 


veaux.‘ 


: i ic Ensui s chemins de fer jouent 
d'eau bien chaude, appliquez en frie- Ensuite, les che J 


dans le peuplement 


tion le liniment suivant, puis recou-| un grand tôle 
. ? at . . , 
vrez la partie malade de ouate ou ‘de|de l'Ouest, car leur but est de rendre 


. , : 
coton absorbant que vous retiendrez| leurs lignes de l'Ouest payantes en y 


en pluce pur un baudage : Alcool retenant les colons. 


cumphré 1 once, teinture d'opium 1[ Si l'Est veut avoir sa large part 
once, eau pour faire une chopine. Si! d'immigration il faut qu'il entrepren- 
l'engorgement ne disparaît pas dans|ne une campagne énergique, faisant 
deux semaines, il faudra alors appli- | valoir les avantages  particulièrs à 
quer un vésieatoire dé cautharide en |chaque province. Il n’est que juste 
proportion .de un dans quatre de snin- {que les ressources et avantages indus 

triels et autres du nouvel Onturio, du 
. nord de Québec et do la 


deux ans a un œil! Ecosse soient proclamés tout autant 


doux. 
Nouvelle- 


Une pouliche de 
. ) 
qui coule quand elle est en mouvement | que ceux de l'Ouest, 
; : ù surcès dans toutes nos 
à l’état de repos son oeil coule rure- chances de su . 


cur ily a des 


. rovinces, On peut être assuré que 
ment. Quand celu arrive, c'est comme | Province P 4 


"> 
de la suppuration. L'animal avait eu|Nous, SENS de l'Ouest, ne sommes pas 
mal aux deux yeux dès les premiers égoïstes et que nous n'avons nullement 
jours ; à part cela il parait très bien, l'intention de monopoliser les bonnes 
É 0 

est Lien gras et gui. Veuillez me dire choses qui arrivent au Canada. Mais 
ce qu'il faudrait fairo.—C, B. S.S. 
» 

‘Réponse, — Tavez l'oeil avec de|tous les avantages qu il possède. 


il revient à l'Est de faire connaître 
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Seuis agents de langue française :- 


Les cultivateurs désireux de s'établir dans lés pa- 
roisses canadiennes des alentours feraient bien de 
consulter nos listes de terres que nous avons en 


vente. 

, Nous en avons de très belles à des prix excessi- 
vements bas, Plusieurs sont prêtes à être ense- 
mencées. 


Entre autres nous. avons. 


Une ferme de 160 acres, bâtie de maison etécurie, 
toute clôturée de broche, 50 acres en culture. La 
maison seule porte une assurance de $800. 


Cette terre est située 
de mille de l’école, 


Conditions de vente 


82 400.00 dont $1,000 comptant et la balance par 
paiements annuels de $200. 


à 5 milles de la gare et à 


Et 


——Des Lots de Ville.——— 


Dans le centre de Strathcona et ses subdivisions. 


N'achetez pas - 


sans nous consulter. 


‘ ‘ 
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EE LE 


AU POINT... 


Depuis quelqnes semaines} notre con | Hughes est un des chefs reconnus ‘et 


frère le Journal, s'intéresse tout parti- | 


} 
‘admis. Mais nous étions curieux 


culièrement au comté de St. Albert, 
aux Canadiens d’origine française, et 
au Courrier de l'Ouest. Nous soup- 
çonnous le député de St. Albert, —M. 
MecKenny parti pour un pélerinage 
en Irlande—d'avoir transmis ses fonc- 
tions à notre confrère le Journal. 

Malheureusement, nous sommes for- 
cés d'admettre que notre confrère du 
Journal ne connaît pas aussi bien son 
terrain que l’astucieux député de St. 
Albert, ce qui lui fait commettre des 
injustices graves envers nos compa- 
triotes. 

Notre confrère publie que les Cana- 
diens manqueraieut plutôt une célébra 
tion de la St. Jenn-Baptiste qu’une 
campagne électorale. Jusque À le 
Journal a 186, car les Canädiens- 
Français comprennent leurs devoirs de 
citoyens, ce sont des patriotes, ils sont 
Canadiens avant tout. 

Mais là où notre confrère commet 
uue injustice envers nos compatriotes, 
c’est quand il cherche à insinuer 
malicieusement que l'intérêt que les 
Canadiens-Français portent aux cam- 
pagnes électorales n'est basé que sur 
des poignées de mains à donner ou sur 
le plaisir qu’ils éprouvent à se rencon- 
trer dans les maisons d’écoles. 

Au-dessus de ces devoirs d'amitié et 
de bonne camaraderie, nos compatrio: 
tes placent l’intêret qu’ils apportent à 
se renseigner sur l'administration de la 
chose publique, et le grand désir qu'ils 
ont de contribuer au bon gouverne- 
ment de leur pays. 

Notre confrère du Journal induit 
encore ses lecteurs en erreur quand il 
leur annonce que nous avons essayé de 
préjuger les catholiques romains de 
cette Province, en reproduisant dans 
nos’colonnes les discours fanatiques et 
calomniateurs du Dr Sproule et de 
Sam Hughes. - 

C'était notre droit, c'était plus, 
c'était notre devoir de relever l'insulte 
gratuite lancée à la face de tous les 
catholiques romains du pays, dans la 
Chambre des Communes et ailleurs 
par le Colonel Sam Hughes. Il nous 
semble que c’est bien plutôt le brave 
Colonel qui tentait de préjuger ses co- 
religionnaires en disant que limmi- 
gration des prêtres et des’ religieuses 
vers ce pays était une grande calamité 
pour le Canada. 

Nous constations alors avec or- 
gueil et satisfaction que l'insulteur 
de l'orateur 


était assis À gauche 


de la Chambre. des Communes. 
C'était encore notre droit et notre de- 
voir. 

Nous n'avons jamais sommé, com- 
me le dit notre confrère, M. Landry 


et M. Lambert, ex-M.L.A. pour St- 


acceptés du parti conservateur. C'est 


de savoir si ces messieurs ne ressen- 
taient pas l'insulte fuite à leurs coréli- 
gionnaires par l’un des principaux 
chefs de leur parti. 

Le Journal a raison quand il dit 
qu'on ne doit pas juger un grand parti 
politique par les insultes que peuvent 
prononcer deux de ses chefs à locca- 
sion de Ja célébration d'un événement 
historique. 

Nous sommes avec vous, mon cher 
confrère, ces insulteurs publics sont 
heureusement rares, mais ils existent, 
et c’est encore notre droit et notre de- 
voir de rappeler au public qu'ils n’ex- 
istent pas dans le grand parti libéral. 

Dans le parti libéral, dites-vous, 
vous avez aussi vos extrémistes et vous 
nomtnez Méssicurs Bourassa et Laver- 
gne—comparaison malheureuse. 

Messieurs Bourassa et Lavergne 
n'appartiennent plns à la grande fa- 
mille libérale, le chef du parti, Sir 
Wilfrid Laurier, ne les reconnaît plus 
comme des nôtres. 

Ensuite, mon cher confrère, sachez 
que Messieurs Bourassa et Laverwne 
sont des extrémistes, suivant nous, des 


hommes dangereux au point de vue 


À national, mais ce ne sont pas des in- 


sulteurs. 

C'était encore le droit et le devoir 
d’un journal français, le seul dans la 
province de [relever l'insuite gratuite 
faite à la députation canadienne-fran- 
çaise de Québec par le Dr Sproule à 
Calgary. 

Ce brave Docteur à deux mille 
milles de Québec, dans une ville essen- 
tielliemént anglaise, n'a rien trouvé de 
mieux à dire que la députation cano- 
dienne-française était sur le marché 
au plus offrant. Calomnie infâme. 

Est-ce Le Courrier DE L'OUEST ou 
le Docteur Sproule qui cherche à pré- 
juger ses compatriotes, et à soulever les 
préjugés de race ? 

Non, mon cher confrère, au CouR- 
RIER DE L'OUEST nous ne cherchons et 
nons ne chercherons jamais à préjuger 
nos compatriotes. Nous connaissons 
mieux que cela notre devoir, et nos 
inclinations ne nous portent pas à ce 
métier là. 

Seulement chaque fois qu'un saltim- 
banque quelcanque, d'où qu'il vienne, 
insultera nos croyances eb nos senti- 
ments nous protésterons au nom du 
droit commun. 

A notre journal nos aspirations sont 
les mêmes qu'au vôtre. Nous deman- 
dous à nos lecteurs de s'unir et d'aider 
à l'édification d'une grande nation 
toute canadienne. 

Au milieu de vous, Messieurs, nous 


ne réelamons qu'une chose : notre pla- 


Albert, de nier que le brave colone (ce, mais toute notre place. 


L'Immigration Japonaise 
a —— 


citoyens, de faire de la politique quand 
même, leur fait souvent commettre les 
plus grandes extravagances. 

Il y à quelques jours 1500 Japonais 
À lire 


les journaux de cette ville, on croirait 


sont débarqués à Vancouver. 


qu'à un moment donné les citoyens de 
Vancouver ont cru à une déclaration 


de guerre de la part du Japon. 


Le désir qu'ont certains de nos ï 


Grand Tronc Pacifique serait déjà à 
leur porte, s1 durant les deux dernières 
années cette compagnie avait pu trou- 
ver la main d'œuvre nécessaire, pour 
mettre leurs projets à exécution. 

Dans le Canada tout entier, c'est 
devenu une inquiétude générale, de 
savoir où trouver quelqu'un pour aider 
au service duns nos maisons. 


Alors pourqüoi refuserions-nous aux 


Nos amis de Vancouver ne se sont: Japonais, qui sont bien indiqués pour 


pas rappelés sans doute que de grandes les uravaux de ce genre, l'entrée au 


ce moment à construire, à l’est des 


| 
compagnies de chemin de fer sont en. 


Canuwrla ? 
Le fumeux argument de White man's 


Montugnes Rocheuses, des voies de country, qu'on exploite, me- semble 
Ü 


comnunications qui réuniront bientôt assez ridicule quand il est appliqué 


} 


nos jeunes provinces à leurs superbes 
ports de mer, sur l'Océan Pacifique. | 


Ils ont sans doute oublié que. le 


aux Japonais. 

* La nation Japonaise a assez prouvé 

il me semble, son pouvoir de civilisa- 
Fa , 
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tion et d'assimilation, pour nous faire 
accepter sans scrupule cetto potite 
nuance jaune earnctéristique À an 
race. 

Non, nous admettons qu'il y a là un 
problème à étudier. TI y à sans doute 
des mesures prudentes à prendre en 
rapport avec l'immigration Asiatique, 
comme avec celle qui nous vient des 
autres pays. Mais nous, qui habitons 
un pays immense, où nous prévoyons 
un développement gigantesque, nous 
ne croyons pas qu'une politique d'im- 
migration prohihitive du côté de l'O- 
céan Pacifique, serait une sage poli- 


tique. 
A côté de cela il y a des raisons di- 
plomatiques et commerciales qui 


duivent entrer en considération. 

Nos amis les impérialistes ont là 
une belle chance de mettre sincèrement 
en pratique leur loyauté, qu'ils laissent 
trop souvent flirter à tort et à travers. 

Il est inutile de le cacher plus long- 
temps, les deux nouvelles provinces de 
l'Ouest et in Colombie Anglaise ne 


seront vraiment prospères que le jour 


où nous aurous des marchés du côté 
de l'Océan Pacifique. 

Déjà, bien qu'une infime partie de 
nos terres soient en culture, nous avons 
chaque année un excédent de produits 
que nos fermiers sont obligés de sacri- 
fier, à cause des marchés éloignés et 
de l'insuflisance des imayens de trans- 
port. | 

Ce marché que nous convoitons ex- 
äiste, et déjà nous nous en sommes 
servi. 

Grâce à une entente commerciale 
entre l'Angleterre et le Japon, et grâce 
aussi au grand mouves.ent de civilisa- 
tion qui s’est praduit dans le pays du 
Mikado, 
entre le Cunada et le Tapon sont plus 


les relations commerciales 
fréquentes et tendent à devenir per- 
manentes. -- ' 
lé- 


gère, par une politique prohibitive d’im- 


Pourquoi détruirions-nous à la 


migration contre le Japon les grands 
avantages commerciaux que nous som- 
mes sur le point de trouver chez une 
nation vraiment intelligente, sobre et 


travailleuse. 


Le Procureur General et les Trusts 


Nous publions dans une autre co- 
lonne de notre journal une entrevue 
donnée par FHon. C. W, Cioss, con- 
cernant la position qu’il a prise relati- 
vement au Trust des marchands de 
bois de l'Ouest. 

Le Procureur-(rénéral est décidé à 
employer tous les moyens que ‘ui pro- 
curent les lois de la province pour 
faire cesser un àbus, qui, s’il devait se 
continuer, serait des plus nuisibles aux 
colons en particulier, et 4u développe- 
ment de l1 province en général, 

Nous félicitons l'Hon. C. W. Cross 
pour la manière expéditive et énergi- 
que avec laquelle il a abordé cette 
question. C’est là une garantie rassu- 
rante que notre Procureur-Général 
n’entend pas laisser aux grandes com- 
paguies, et à aucun Trust, le privilège 


de pressurer les habitants de cette 


province. Les colons, qui sont réelle- 
ment la cause première du développe- 
ment de cette province, ne devraient 
pas être paralysés dans leurs efforts 
au bénéfice de certains capitalistes, 
souvent trop peu scrupuleux. Ainsi, 
que ceux qui se proposent de contrôler 
à leur bénéfice l'exploitation de cer- 
tains de nos produits du sol, qui sont 
de première utilité aux colons, se 
tiennent pour avertis. Notre Gouver- 
nement Provincinl ne tolérera pas, 


par 
de charbon forment un trust au détri- 


exemple, ‘que nos marchands 


ment des consommateurs. 

Dans presque toutes les villes de 
l'Ouest il existe en ce moment certains 
petits trusts qui ne sont pas encore 
venus à la connaissance du Precureur- 
Général, mais ils ne perdent rien pour 


attendre, 


La Mauvaise Foi de “ La Patrie” 


D ——— 


La Putrie s'effruirs du cuura it d'im-fvateurs en 1896, quand le parti libéral 


migration, qui se dirige vers nos Pro- 
vinees de l'Ouest. À titre de journal 
indépendant, elle en profite pour ac- 
cuser malicieusement le Gouvernement 
de Sir Wilfrid Laurier, 


envers les vieilles provinces. 


d'iujustice 


“€ Nous voudrions dit “ La Patrie” 
que l'équilibre entre les diverses parties 
de la Confédération füt maintenu. Ae 
craint-on pas une catastrophe en don- 
nant à certaines Provinces des propor- 
tions qui éclipsent celles des autres ? Un 
plateau de ln balance s'élèvera, pendunt 
que l'autre baissera ! 

Qu'en résultera-t-ul ? ” 

Il en résultera le progrès et la pros 
périté du Canada ! 

On nous parle d'équilibre à mainte- 
nir entre les différentes parties de la 
Coufédération, Où est-il cet équilibre 
qui ne peut exister que dans l'imagi- 
nation des Messieurs de £a Patrie ? 

Sur une population de 6,000,000 n1 
Canada est-ce qu'il ny en a pas 
5,000,000 à l'Ouest des grands laes ? 

Dans lu représention à la Chambre 
des Communes est-ce que vous n'avez 
pas cent quatre-vingt-neuf députés 
dans les vieilles provinces, contre vingt- 
deux dans les provinces de lOuest 7 
Nous n'avons au Sénat que quinze sé- 
nateurs contre soixante-douze répré- 
sentants des vieilles provinces ! 
Nous comprenons qu'on veuille 
maintenir le sain quo à'La Patrie, 
mais c'est vraiment du don quichut- 
tisme que de demander à nus conci- 
toyens de l'Est de cumbattre eeux qui 
menacent de détruire léquilibre qui 
existe entreles différentes parties de 
la Confédération. 

& Ne craint-on pus une calustrophe, 
dit" La Patrie” en donnant à cer- 
lines provinces des. proportions qui! 
éclipaent celles des autres ?° 

Vous êtes vraiment trop vaniteux, 
et par trop soupçonneux ! Cet argu- 


ment sent bien le vieux torsisme. 


Nous avons encore à la mémoire la, transporter les grains de l'Ouest vers 


: : . } 
terreur qui s'était emparés des consar- 
- 4 ‘ 


arriva au pouvoir, Ces braves torys 
acceptaient leur défuite, mis saturés 
de loyauté, et remplis d'amour pour 
leur pays, ils crisient à une catastrophe 
future en voyant un gouvernement 
libéral à la direction des affaires !! A 
La Putrie on semble revenir aux an- 
ciennes amours ! 

Croyez-nous Messieurs ue La Patrie 
il n'y aura pas plus de catastrophe 
qu'il ÿ en a mainteuant, quand lu 
province de, l'Alberta aura pris des 
proportions qui” éclipseront celles de 
votre provincè. 

Nous avons des gouvernements dans 
nos jeunes provinces, qui ont ou la 
sagesse de profiter de vutre passé, et 
de vous emprunter uniquement vos 
méthodes les plus sages de légiférer. 
Si jamais vos cauchemars se rénlisent, 
c'est-à-dire si la différence de popu- 
lation qui existe aujourd’hui entre les 
vieilles et les nouvelles provinces 
change de plateau dans {4 balance, 
eh bien, il arrivera comme vous le 
dites, qu'un plateau s'élèvera pendant 
que l'autre buissera, voilà touf. 

Pour nous qui croyons qu'une na- 
tion doit avancer et non pas reculer, 
nous osons espérer que cé changement 
de bascule à la balance n'umènera pas 
fa catastrophe prédite par vous, mais, 
qu'au contraire, il en résultera le pro- 
grès 6b la prospérité d'unr grande 
nation, 

Mr Tarte qui, il y à à peine quel- 
ques jours, à laissé une si pénible im- 
pression dans la population canadienne 
en saluant à sa manière notre très 
Honorable Premier Ministre à son 
retour de Londres, ne  prêchuit pas ln 
même politique de 1896 à 1902! 11 
était au Conseil des Ministres pou 
appuyer la politique aggressive d’immi- 
gration de Mr Sifton ! C'est lui qui 
demandait au Parlement Canadien de 
voter dus millions pour améliorer nos 
voies d’euu et nos chemins de fer pour 
nos ports de mer -.. , 


t 


Si vous ralntiser l'immigetin| Northern Hardware Company. 
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vers l'Ouest, cette politique de progrès 
deviént pour le moins extravagante. 

Non, Messieurs, la grande immigra- 
tion vers l'Ouest, le défrichement de 
nos prairies si longtemps restées in- 
cultes, voilà ce qui a produit la pros- 
périté actuelle du Canada. 

Ce fantôme que vous créez pour 
épouvanter les électeurs des vieilles 
provinces n'existe que dans votre im. 
gination de politiciens désappointés, et 
prouve encore une fois de plus votre 


mauvaise foi. 


Laurier 

Le ‘* Montreal Witness,” un journal 
dont la franchise et ln parfaite indépen- 
dancesontindiscutubles, publiait l'autre 
jour un article remarquable dont nous 
donnons un extrait. Voici: “ Laurier 
Pidote de la nation ” est le titre appro- 
prié sous lequel “Le Oanadz ” décrit 
les démonstrations de bienvenue que le 


Canada a fuites à son premier ministre, 


TL nous resté quelques glacitres en magnain ; nous ne voulons 
pas les garder jusqu’à la prochaine saison, e'est pourquoi nous 
les offrons au prix coûtant. 


Venez les voir... 
Nous avons aussi quelques portes grillées ; venez en chercher 
AU PRIX COUTANT. 
304 Ave Jasper, Est, - TELEPHONE 330. 


WILSON, DEWAR & McKINNON 


Vous mangorez toujours avoe appétils 
vous achetez vos viandes cb paissons 


CHEZ 8m 


“ 


GALLAGHER HULL, 
Meat and Packing Co. 
226, Ave Jasper. 


Regardez votre MONTRE 


nous avons failli dire à son roi sans |si elle ne marche pas absolument à votre goût, apportez-nous la tout de 


couronne. 
Sir Wilfrid est unique dans l’histoire 
du Cunada, sous le rapport de l’en- 
thousiasmo, de la foule et de la conti- 
nuité des fêtes. 

Un vent d'enthousiasme soufflait sur 
les foules depuis Québec, à Montréal, 
jusqu'à Ottawa ; on 
arches de triomphe, on a déployé des 
drapeaux, un grand luxe de lumières ; 
des corps de musique et des foules in- 
menses l'ont acclamé, Aucun homme 
dans ce pays n'a touché lé cœur du 
peuple comme Sir Wilfrid la fait et il 
serait difficile de trouver ailleurs un tel 
exemple. 
plus grande figure dans le passé, ae été 
V'idole d'un parti, plutôt que d’une 
Gladstone était bien aimé 


mais il était aussi profondément haï ; 


nation. 


après le congrès de Berlin, Lord 


Beaconsfield est retourné dans en 
patiie couvert d'honneurs, la moitié du 
peuple délirait de joie eb l'autre moitié 


trépignait de ruge et de mépris ; mais 


La bienvenue souhaitée à | Suite. 


a élevé del Coin des rncs Queen’s et Jasper, 


Sir John Macdonald, notre | 


‘Sile pouls de votre montre ne bat pas exactement GO fois a la 
minute, il y a quelque chose qui va mal ; nous sonunes les médecins pour 
ces indispositions, " 

Aucune partie de notre commerce ne reçoit autant d'attention que notre 
département de réparation, et nous gärantissons satisfaction complète. 


Jackson Bros, 
(BR AYMER) 
EDMONTON 


ER 


Mitchell & Reed 


ENCANTEURS 
Edifig Great West Implement, Rue Rice, Vis à vis l'Hotel Imperlat. 
CULTIVATEURS ATTENTION 1 
Ventes de fermes. Conditions fuciles et règlement immédint, 


Encans de meubles 


- DEMENAGEMENT - 


Une occasion unique de se pocurer 
des meubles à bon marché, 


L 


Nous demenagerons nos meubles le 15 du courant, 


personne ne déteste Sir Wilfrid, per-| D'ici là, afin d'avoir le moins de marchandises possible à bransporter, tous 
sonne né lui envie son triomphe en! vendrons nos MEUBLES, TAPIS, PRELATTS, RIDEAUX, ete, À des 


Europe. Même ceux qui n'aiment ni 
n'approuvent su politique, ni quelques 
uns de ses cullèvues, nous assurent 
qu'ils ont la plus profonde adiniration 
pour Sir Wilfrid personnellement. 
Cela est naturellement dû à sa cour- 
toisie innée, à l’esprit de conciliation 


qui a toujours prévalu dans ses actes 


lorsqu'il s'agit des deux races, On|Entre la Se et dc rue 
L 
n'est pas surpris de sa grande popula- |. 


rité lorsqu'on songe qu'il est la plus 
grande figure chevaleresque de notre 


époque, 


] 


Ainsi que le dit “La Presse ” c'est 


un pays ef non un parti, .qui souhaite | 
au chef de PEtut, la plus sincère la 
plus eurdiale comme la plus enthon- 
siaste des hienvenues.” 
0 — 
Aux Batisses d'immigration 
Le rapport oëiiciel pour le mois de, 
juin indique que 563 personnes ont 
été reçues aux deux salles d’immgru- 
tion de la ville. On n'a pas encore fuit 
le rapport du mois de juillet, mais 
le surintendant  Brunelle dit que le 
nombre de gens logés pendant ce 
mois, sera le plus considérable de 
l'année. On croyait n'avoir plus be- 
soin de l'ancienne bâtisse d’immigra- 
tion sur la rue Grierson, après le pre- 
mivr aoû, 
louée de nouveau pour un autre mois. 
M. Brunelle, le surintendant, re- 
çoit un grand nombre de lettres, 
tunt de Français que d'Anglais, d’Al- 
lemands eb d'Américains, le rumer- 
ciunt de sa courtoisie 
traitements reçus lors de leur séjonr 


L: 
mais les autorités l’ont 


et des bons 


ici, 


prix réduits de moitié, Comme c’est reconnu prix ont tou. 
jours été les plus bax, ce ser donc très intéressant pour vous de venir voût 


les MASSACRES que nous faisons quand nous faisons une REDUCTION 


West End Furmture (Co. 


246 Âve Jasper 


que nos 


EDMONTON. 


amer 


A una qu De à < made ed 


GRATUITEMENT POUR VOUS-MA SOEUR 


Gratuitement pour vous et pour toutes mes sœurs souffrant des 
maladies de [a femme. 


Je sais une femme moiméme, 

Je connais les imanx dont souffrent les fermes 

ai trouvé lé moyen de jes gnérir, 
J'addresseent par malle, gratuitement mon 
* Fraitement à domicile ” avec renseignements 
complets, à toute personnes souffrant des maladie 
de la femme. Jo veux entfetenir toute les formes 
de cette cure, vous, ma lectrice, pour vousménm, 
votre file, vatis more ou. Votre sœur Je vetlix 
vous dire comment vons guérir chez VOS ss 
l'aide du'médecin. Les honnnes ne peuvent con 
prendre les maux de la fenune, Ce que non ent 
naissOns, ons fees, pau notre propre ex perich 
ce, nous le connaissons mieux que tous le dor- 
tueurs. Je sais que le Wnitementà domieile prit 
guérir d'une manière _curtaine la Leucorrhée ou 
pertes blanches, Puleération, be déplace. 
ment où chute de lt matrice, Prriodus 
abondantes, rares où daulaureuses, D- 
meurs ou exeroissnnees ntérines où ova- 
riennes, aussi maux de tôte, de Jos, on 
d'intestins, sensations de pesantenr, ner 

es 4 : 

vosité, aussi sensations remontant lu 
colonne vertébrale, mélancolie, désir de 
pleurer, chaleur, fatigue, désordre des 
reins et de In vessie, lorsque ocensionnes 
par une faiblesse particulière & notre 
SEXE, 


Je désire vous envoyer tout à fuit gratuitement un traitement complet de 10 jours, rotr 
voux prouver que vous pouvez vous guërir veus-même chez voux factlement, promptenænt tt 
gurcinent. 

Souvenez-vous qu'il ne vous en couter 1ien, pour faire un csaai complet du traitement, el 
si vous voulez continuer, 11 ne vou. en coutéra environ que 12 centins par semaine, üu mins 
que 2 centins par jour, Je ne incttrai pas d'obstnelo à vos travaux ot à vos ocenpations, Envoytz 
simplement votre nom ct votre addresse, dites-mol ee que vous souffrez, si vous désilez, CL 
aussi sans dépense pour vous, mon livre" LE CONSEILLER MEDICAL DÉ LA FEMME." ilius- 
tré de gravures montrant les causes des souffrances des femines, otavee quolle facilité elles prue 
vent 80 guérir chez elles, Chaque fe me devrait l'avoir en ka possession, et üpprendre à pen à 
elle-même, Alors quand le doëteur dirnit: ‘11 vous faut subir une opération," vous pouriitz 
prendre vous même une décision. us milliers de femmes so ront gnérins on employant mot tt 
mède’à domicile. If guérit toutes les personnes, jeunes ou vicilles, Aux Méres etaux Filles, x 
plauerni un traitement siuiple suivi chez vous, où qui guérit rapidement o& etllencement 
Æucorrhée, le mal de Green, ct lex périodus douloureuses et irrégulières chez les Jettnes fuit 


… 


mes, Son omploi procure lembonpoint el ln santé. 
En gfélqu'endroit que vous demouriez, je vous engage à vous nddrusser à des dames qu 

votre localité qui, diront avec plaisir, à toute persouno souffrante quo co Traitement à domicila 

guérit réellement toutes les maladies des femmes et les rend on honno santé, forton prises 6i 

robustes. Envoyez-moi sitniplement votre adresse, et le traitement grituit de 10 jours ext A vous, 

ainsi que le livre, Ecrivez aujourd'hut, en cas que Vous ne trouviez plus cet oflru. 

MRS. M. SUMMERS, Box H. 47 WINDSOR, Ont. 


Banquiers, 


Avocats  Négociants, 


Commerçants, etc. 


Achetez des lots pour résidenc. privée de mois d'été sur les monts “ Girardine."” 
“GIRARDINE HEIGHTS » 


La julie station estivale située dans la vi 


dlée de la rivière ‘ Pipestono ” et.sur la rive du lne des charbons (Coul Lake) 


À un mille seulement ed la station de Gwynne (Wetaskiwin C.P.R. branch) , 
8 milles à l'est de Wetuskiwin, 45 milles au sud d'Edmonton, Les Dames ‘LP. C. de Jésus d'Edmonton y possèdent 
déjà une jolie propriété qui constitue leur résidence d'été. 


Prix des lots, 865.00 en montant,—Superficie à partir d’un demi âcre jusqu’à à acres. 
! Pour prix, terines et conditious, s'adresser au 
Gwynne, Alta, ou.chez les agents suivants : 


propriétaire, CITARLES RODBERG, agent d'Immeubles, F0. 


EDMONTON : Lowe & Carpenter, Real Estate Agents. 


WETASKIWIN : M.E. O’Brien Real Estate, : 


W. J. McNamara &. Co. 


a 


N ouvelles 


_ ee — 


de partout 


STETTLER 


Un Centre Francais 


me 


Une colonie française esb en forma- 
puis deux ans à 10 milles au 


Stottler, et se renforce tous les 


tion de 
sud de 


jours. 

Plus de trente Françnis, appurte- 
nant tous AUX moilleuren familles de 
France, ont pris leur homestend et vi- 
vent avec une-union qui fait de cebte 
jeunc colonie une vraie société fran- 
çaise, catholique et distinguée, ayant 
à cœur de conserver parmi eux ob par- 
mi leurs enfants les mœurs et les ha- 


bitudes de ln bonne société françai- 
st, 

A signaler au husard, Mr de Bou- 
ville, les deux frères De Bagas, Mr 
de Trémiolle, MM. Gendre et Prant, 
dela Bretagne, MM. Lourdel, Noul- 
let, Durieux, du Nord,  Randon, de 
l'Est, le Dr Authenai, Brancher ot 
Michaud, de la Charente, Maille, de 
Pivest, de 


Tous ces messieurs ont fait de 


Reims, Jobat, de Nancy, 
Paris. 
Jeur colonie un vrai centre français 
distingué, L 


——— 


Mr le docteur Authenai, âneion 
docteur de la marine, puis de la ville 
d'Angoulème est devenu la providen- 
ce des environs, même des familles 
angises dont il a arraché plusicurs 
membres à une morb certaing immi- 
cat-il vénération 


rente, Aussi, en 


dans la région. 


Nous croyons 
d'attirer l'attention des Français nou- 


qu'il est suffisant 


veaux venus, sur cette colonie, pour 
leur faire comprendre les avantages 
qu'ils auraient à venir s'établir dans 


celle région où les lerres sont bonnes 
eboùilya cncorg des homestends 
situés à 10 ou 12 


plutôt qu’à s'enfoncer à des contnines 


milles de Ja gare 


de milles au nord. 


—————# ———— 


BEAUMONT 


Mr Adélard Major de lu P, Q. vient 
d'établir une forge au milieu du vil. 
lage. Les habitants sont enchantés 
de cet établissement, et chacun com- 
prend qu’il est de son devoir de le 
favoriser. 

Mr Fortin, fils du juge Fortin de 
Montréal est venu rejoindre son frère 
à Beaumont, où ils vont s'établir en- 
sombie, Bienvenue à ces dignes jeuncs 


J 


gens. 


Melle Durocher est vente  rejoin- 
dre ses grands parents Mr et Mde 
Durocher et fêter 


quantième anniversaire de leur maria- 


avec eux Je cin- 


ge. Mr et. Mde Durocher sont d'an- 
ciens voisins et amis d'enfance de 
PHon. Sir Wilfrid Laurier. 


Un superbe pique-nique, organisé 
par Mr Picrre Bérubé, de Strathcona, 
est venu surprendre Mr Charest sa- 
medi soir. D£ nombreux amis venus 


des Etats, s'étaient joints aux amis de 


Stratheona, La fêto s'est terminée 
chez Mr Ouimette, 
Mde Montambeault qui faisait 


partie du pique nique est restée huit 


jours chez Mr Royer. 


Mr Philémon Roberge, avec sa nom- 
breuse famille est arrivé du Wixcon- 
sin à Beaumont, il est descendu chez 
son frère et pense s'établir dans le 
pays. À signaler également le passage 
de Mr Ethier 
de Mr le Curé. 


de Morinville, neveu 


Visiteurs eb habitants, tous s'accor- 
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Sous le rapport de l'agriculture, il 


dent à reconnaître qu'à Beaument les serait trop long de vous dire tout le 


récoltes sont superbes, et que la pros- 
périté de ln ville favorise le marché, 
a — fa 


Brosseau 


Le village de Brosscau traverse nne 
période de progrès extraordinaires. 

M. St. Hilaire, le populaire hôtelier 
est à faire construire un hôtel spacieux 
qui coûtera plusieurs milliers de 
piastres._M. St-Hilaire est un homme 
de beaucoup d'initiative et d'énergie 
qui suit conduire sa maison de façon à 
satisfnire tout 1 monde, 


M. Ed. Brosseuu fait transporter son 
magasin à la traverse. Une fois ins- 
tallé à cet endroit, le magasin sera 
beaucoup plus. à la main, M. Brosseau 
fait aussi construire une résidence 
pour son fils Edmond, à côté du ma- 


ganin, 


M. Gadbois, qui depuis une couple 
d'année était installé à Végreville, est 
à fuire construire une boutique ici. 
M. Gadbois est un jeune homme qu a 
beaucoup d'expérience dans son métier. 
C'est un garçon travailleur et coura- 
geux qui, nous l’espérons, aura tout 


l'encouragement mérité. 


M. Duquette qui tient une écurie 
de l'autre côté de În rivière, a décidé 


de venir s'installer au nouveau villuge. 


M. Venne, qui s’oceupe du ‘bateau 
traversier, a l'intention de se cons- 
truire une résidence privée au nouveau 
village. 

Plusieurs ont déjà des lots et ont 


l'intention de construire cet été, 
Disons en passant que M. Ed. Bros. 
senu à la générosité de donner ses lots 
en purs dons à quiconque promet de 


construire. 


progrès qui se fait. Un grand nombre 
de nouveaux colons sont arrivés cette 
semaine et sont installés sur leurs home- 
stouds, Enfin, notre colonie, qui n’a en- 
core que trois ans d'existence, progresse 
d'une manière étonnante et il n'y a 
plus de doute que Brosseau sera un 
contre assez important avant long- 
temps. 


Depuis que les chaleurs sont com- 
mencées, il vient beaucoup de sports de 
Vermillion et Végreville qui viennent 
faire la pêche à notre beau eb grand 
Lac, (Big Fish Lake) et jouir de quel- 
ques jours de repos dans un endroit si 
enchanteur. 

Ce lac est certuinement destiné à 
devenir un endroit de villégiature très 
populaire si l’on en juge par le grand 
nombre de visiteurs qui sont venus, et 
continuent de venir, cet été. 

Le lac est très poissonneux, et très 
beau pour le canotage et le bain et les 
rives sont superbes de verts feuillages. 


Sa Grandeur Mgr Légal est venu 
à St-Paul de Métis, dimanche dernier 
en tournée épiscopale. Malgré la tem- 
pérature. inclémente et le mauvais 
état des chemins, l'assistance à l'égli- 
se était nombreuse et les cérémonies 
fureut très solennelles. Sa Grandeur 
visitera toutes les missions environ- 
nantes et passera probablement quel- 
ques hewes ici lors de son retour. 
TH doit s'occuper de la formation de la 
nouvelle paroisse. $ 
On a pratiquement décidé que la 


nouvelle église sera construite à 


Brosseau Crossing. N 

Monsieur Brosseau a donné la jolie 
somme de $500 pour aider à la cons- 
truction de cette église. 


L'Hon. M. Cushing* qui était en 
route pour Brosseau, on compagnie de 
M. Walker, a dû rebrousser chemin à 
cause d’indisposition. Nous espérons 


; 
ne ———————— 


que ces messieurs pourront bientôt faire 


le voyage abandonné. 


Melle Blunche Lafond a commencé 
à faire la classe duns l'arrondissement 
de Big Fish Lake. 


Melle H. Fortin, de Végreville, est 
en promenade chez Mr N. Robinson 
et Melle Côté chez Mr Bilodeau. 

Mr Roy, charpenticr-entrepreneur 
d’'Edmonton, travaille à Brosscuu.  * 


— 

MM. Jack Greene et P. Fouquette 
qui étaient partis en voyage depuis 
plusieurs mois, sont de retour nu vil- 


lage. 


Basile Héroux se fait construire un 
joli cottage à Végreville.- 


Les abonnés du Courrier ont été 
très heureux de recevoir le numéro 
spécial d'immigration et offrent leurs 
félicitations tant aux propriétaires 


qu'aux administrateurs, 


La récolte a très bonne apparence 
et nos cultivateurs sont très optimis- 
tes. 


foins. 


Plusieurs ont commencé les 


Il arrive beaucoup de Canadiens- 
Français et de Français qui se pla- 
cent aux environs de St-Paul, Croupe 
aux Chiens, Lac Long et Moose Lake. 
J'ai visité tous ces endroits récem- 
ment ouverts à la colonisation, et je 
vous en parlerai dans ma prochaine 
correspondance, Qu'il me suflise de 
dire pour le moment qu'il y & là des 
terres magnifiques  eb qu'il y ena 
pour tous. 


NÉCROLOGIE— Un de nos bons 
concitoyens, M. Venne, vient d’être 


cruellement éprouvé par la mort de 


—— ee ————_ 2 —————— 


l'aînée de 805 enfants, une jeune fille 
de 15 ans. 


en deuil nos plus sincbres condoléan- 


Nous offrons à la famille 


ces. 


a ee) 


Atabasca Landing. 


Le capitaine Barber, pilote du 
“ Midnight Sun ” a donné mardi der- 
nier une excursion au clair de la lune. 
Environ trois cents personnes y prirent 
part. 

Ce fut une jolie soirée, lors du re- 
tour surtout de nombreuses aurores 
boréules se jouant devant l'astre de la 
nuit four.rirent un spectacle tout à fait 


intéressant. 


Nous apprenons avec plaisir que 
deux anciens résidents du Landing. 
M. M. A. Loiseau et K. Farrell, ont 
conçu le projet devenir voirleurs amis 
d'ici. 

Les gens du nord attendent anxietisc- 
ment l’arrivée de ces deux visiteurs à 
qui ils se proposent de faire une ré- 
ception “ à la mode du nord. ” 


memes.) 


Mr W. F. Bredin député de l'Atha- 
basca était ici l’autre jour revenant 
d’une tournée dans son comté. Parti du 


Lac des Esclaves il est descendu par: 


la rivière à la*Paix jusqu’au lac Atha- 
basca et est revenu par la rivière 
Athabasca, un parcours de 1500 mil- 
les. 


Un explorateur du nom de J. $. 
Fion est.rcvenu il y a quelques jours 
de Fort McKay. Mr Finn déclare 
qu’il y a dans cette région, tant d’as- 
phalte qu'un chemin de fer ne pourrait 
tout le transporter en mille ans. 


Mr Collin Fraser est revenu de- 


Chipewagan sur une barque chargée 
de fourrures qu'il est allé vendre à 
Edmonton. 
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Lo Rév. Père Husson, O. M. I. est 
passé au Landing il y a quelques jours 
en route pour les missions du nord où 


il allait reconduire six religieuses. 


Mr McDermid, 


homesteads est icien visite d’inspec- 


tion. 


Mr Jos. Langlois vient de mettre 
sur le marché les premières: portes 
et châssis manufacturés dans sa bou- 
tique du Landing. Les commandes 
viennent en masse du Lac des Esela- 
ves, du Lac Labiche et tous les alen- 


tours. . 


inspecteur des 


Jos. Cousineau fait construire, -sur. 


l'emplacement voisin de l'hôtel Kirk, 
une boucherie qui sera complétée vers 
le ler septembre. 


M. M. Godin ot LeBouthilliér sont 
de passage chez M, Daignault. 


Le mme) 
M. I. Gagnon, proprictaire de 
FHôtel Grand Union, est allé à 


Edmonton pour voir à ses affaires. 


M. Jean Benoit est de retour d’un 
congé de quelques jours passé à Mujor. 


Le constuble Courtney, de la” police 
montée, s'est blessé au pied d’un coup 
de hache, il y a à peu près un mois, 


4 # . e <: 
. [la gangrène envahissait le pied blessé 


et l'on craignait que l’amputation de- 
vienne nécessaire. Cependant, uncopé- 
ration pratiquée par le docteur Bou- 
langer a pleinement réussi eû le mala- 
de sera assez bien pour pouvoir partir 
dans quelques jours pour le Tort Sas- 
katchewan. 


———— he ————— 


T1 y a des gens qui sont comme le 
papier buvard : ils prennent l’em- 
preinte de cent excellentes conversa- 
versations ; mais ils les répètent toutes 


à l'envers. 


Messieurs les gens d’affaires, 


que le COURRIER DE L'OUEST a l'atelier d'imprimerie A 


US 


6 


mieux outillé d'Ed- 


monton ? Savez-vous que nous nous chargeons de toutes espèces 
de travaux d'impression, et que tout en chargeant le même prix qu'ailleurs, 


IL 


nous donnons plus de satisfaction à nos clients ? 


Entêtes de lettres, 
Enveloppes, 
Prospectus, 
Circulaires, 


Si jamais vous avez besoin de papeterie, tel que 


Entôtes de comptes, 
Cartes d’affaires, 
Livres blancs, 
Etc., etc. 


+ 


Venez nous voir ou envoyez-nous votre commande par la poste et nous garantissons satisfaction 


DEPAERR 


4 
L- 
{ 


TEL 361 


P.S.- 


UR 


645 Deuxième Rue 


EDMONTON, ALTA. 


Si vous voulez quelques bons buvards pour votre pup ‘re, Envoyez-nous une ce 


arte postale. 


provinces de l'Ouest, Manitoba, Al- 


È & Bull Co, Ltd. 


VICTORIA HOTEL, 


eu l'habitude ; les deux femmes, car | l'aspect d'un détournement “coupable, ment bouleversée, 
Une fois au lycée, les instincts ba-| qe Mine de Maznrgues devint acariâtre, se succéduient remplies de fautes d'or- 
tographe et de plaintes : les punitions 


* OMER GOUIN, - -. propriétaire. 
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ll pect d'une supériorité ; même fa laçon 


ON | DEMANDE Î— 


des hommes énergiques et honnêtes 
pour représenter chez les Canadiens- 
Français de l'Onest, la 


& plus grande pepiniere du Canada.” 
8 


Arbres fruitiers spéciaux pour les 


berta et Saskatchewan, 
Conditions libérales : beaux échan- 


tillons gratuits ; emploie permanent. 


Ecrivez pour informations 


Stone & Wellington 


Pépinière Fonthill 
(plus de 860 acres) 


ONTARIO. 


TORONTO, 


Synopsis des droits de 
Mines de Charbon. 


Les droits de mines de charbon du 
Dominion pour les proviuces de Mani- 
toba, Saskatchewan. Alberta, du ter- 
, ritoire du Yukon, des territoires dn 
” Nord-Ouest et de la Colombie Anglai- 
se peuvent être obtenus pour un ter- 
me de 21 uns à un taux annuel de $l 
de l'âcre. 

Pas plus que 2560 acres' ne peuvent 
être obtenus par le même applicant. 

L'applicätion pour une licence 
doit être faite à l'agent ou an sous- 
agent du district dans lequel sont si- 
tués ces teirains, 

Dans les territoires arpenté:, les 
terrains doivent être mentionnés par 
ordie de section ou suhdivisian légale 
et dans les terrains non arpentés, le 
filon pour lequel on fait application, 
sera piquetté. . 

Chaque application doit être accom- 


+ pagnée de $5 lesquels seront rembour- 


sés, si les droits demandés ne peuvent 
être obtenus 

Une Royauté de 5 cts par tonne de 
charbon vendue et livrée devra être 
payée, 

Tout propriétaire de license pour 
droits de mines de charbon qui ne se- 
ra pas mise en opération devra four- 
,nir une fois par an à l'agent du dis- 
‘trict du département des’ terres une 
déclaration assermentée, établissant 
cet état de chose. 

La licence ne comprendra que les 
droits de mines de charbon seulement, 
mais la licence, permet d'acheter en 
aucun temps à $10 l’acre les droits de 
surface, jugés nécessaires pour l'ex- 
ploitation de la mine. 

Pour plus amples renseignements 
application deit être faite au secrétai- 
re du Département de l'Intérieur à 
Ottawa ou à aucun agent où sous-a- 
gent du Département ‘des terres, 


XV. W, CORY, 
Deputé-Ministre de l’Int. 
N.B. —La publication non autorisée 
de cette annonce ne sera pas payée, 
nnemememenne 2 
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Les Entrepreneurs de 


POMPES FUNEBRES 
Ambulance de la Croix Rouge 


etepepepeteqe 


pee] 


—— Bureau voisin du—— ‘# 
BUREAU DE POSTE. À 

Es 

Fini ini 


ALBERTA UNDERTAKING Co. 0. À 
LIMITED, e 
G. M. WILLIAMS, gérant, 


mn 


Entrepreneurs de pompes funebres à 
246 Îe rue,vis-a-vis l'Alberta Colledgel 

TELEPHONE 261 : 
0GU00000000000-0-000-0-0 À 


SERVICE D'AMBULANCE. 


00-00 0-0-0-0-0-0-00-0-0-00-0-0-0-0 


À Vendre-—Un moulin à battre, 
Sawyer massey, en Usage depuis 3 ans 
Engin de 25 forces. Le moulin est 
‘+ self fueer ” et muni d’un “ blower ? 
Le tout est en très bon état. À ven- 
dre à des conditions faciles. S'adresser à 

Chas. Dubuc, Murinviile ! 


MORINVILLE, ALTA. 


Nouvellement remis'à neuf. . 
Aeillenre 


Jiqueurs, Cigares, ete. 


Richelieu Hotel | 


Cuisine, Bonnes Chambres, 


J. N, Pomerleau, Prop 
CEE. 


.. Pension: $1.59 et &2.00 
Pension à la semaine : $7.00 


HER - | 
* PRIX MODERES. 


ENDANT de longues années 

René de Mazargnes, le com- 
” te de Mazargnes, représen- 
1 


d'une aisance qui suffisait très ample- 
ment À ses désirs et à ses ambitions, il | sait une gloire : 
vivotait aussi doucement qu'être au [monter à l'ancôtre commun, 


FILS DE 


î dont son héritier lui tenait tête à l'oc- 
casion éblouissait le père; jamnis à 

V EF UV FE ; dix ans il n'eut osé en faire autant, Îl 
| rit en parlant des verges de feu l'ablui, 
J en dé- 


Hector ritit encore blus fort, 


tant d’une 
d'uncètres, avait été 
hommes les plus heureux 
du monde. Simole d'esprit, 


robuste de 


monde, préoccupé de peu de choses, 
prenant le temps comine il vient et 
usanl largement d’un fonds naturel de 
et de 
qui paraissait devoir 


bonne humeur contentement 
durer toute sit 
vie. 

Sa félicité n'avait jarnis eu besoin 
d'éléments très extraordinaires, D'a- 
bord il était extrêmement satisfait 
d'être au monde, de regarder le ciel et 
la terre, les hommes et les choses, 
d'entendre le son de sa voix et de sen- 
tir battre pleinement la vie en lui-mé- 
me. Les circonstances extérieures de 
son enfance avaient été plutôt tristes 
sans l'impressionner, 

Resté orphelin, et orphelin avec un 
très petit pécule en dehors de son 
nom de Mazargnes, 
dans la ville du Midi 
sous la tutelle d'un vieil abbé, parent 


il avait grandi 
où il étrit né, 


éloigné, sec et dur. & 
L'abbé Guhis appartenait à une gé- 


uératiou passée : c'était un caractère 


furent accucillies sans grand enthou- 
siasme, où voulait un garçon, Mme Cn- 
sabet qui n'avait pas fuit une connais- 
longue lignée | sance nouvelle en 

un deslciennes commères, 
aussi glorieuse et entichée 
son genre que l'abbé Gubis lui même... 
santé, pourvu Un des vifs plaisirs de l’ 
revoir larbre généalogique, 


Crvisades et massacré  Lon 
d'infiidles. Pourfendre les infidèles et | qu ‘avec un monsieur de la ville haute ; 


fiant bien sou père de les lui donner, 
et les yeux de Mine Casabet flnmbaient, 
rien qu'à la pensée qu'on pût associer 
la possibilité d’un pareil châtiment À la 


dehors de su- an- Avec 
était néanmoins [52 fille, elles étaient d'accord que celui- 


personne sacrée de son pelit-fils. 


fe du nom delà serait un beau comte de Mazargues. 
On ne le maricrait qu'à une demoi- 
abbé étuit de !selle noble ; lai, saurait tenir son rang. 
il sen fai- | René y avait toujours été si indifférent 
: ilétait très fier” de re- | Pourvu qu'il eut un bon lit, une honne 
un cer. | table, des cigares, et ses suses, il se te- 


avait guerroyé aux nait pour sulisfait ; il causait d'aussi 


nombre|bon eœænr avec un de ses mitoyens 


tain Thomas qui 


Mme Casabet ajoutait avec mépris 


les hérétiques semblait à l'abbé l'idéal 
Mme Cnsabet écoutat | qu'il ressemblait à un métuyer, et en 
après quoi on jouait effet, à quarante aus, le comte de Ma- 


zurgues étiit un gros papa sans aucune 


de l'oeuvre pie. 
et approuvait, 
aux dominos. 
Cette existence n'avait jamais paru | distinction extérieure. 

vide à René de Mazargues : il s'y était | Les incartades de son fils n'altérèrent 
enlisé avec plaisir. Les nouvelles de la | pas sa bonne humeur : apprit à les en- 
ville, les soins de sa campagne, les|visager sous l'aspect de plaisanteries 
petites réparations à surveiller et les | plutôt spirituelles. Les dettes que le 
soucis du propriétaire, suffisaient pour | mauvais garnement contracta dès l'âge 
lui donner l'idée d’être un homme très Lde seize ans lui furent soigneusement 
occupé, 11 avait toujours dans sa poche | dissimulées : Mme Casabet économisa et 


un énorme portefeuille bourré de pa-|ragna sur tout pour y faire face. Gene- 
piers, il discutait avec sa belle-mère| viève, la sœur ainée, avait heureuse- 
les fluctuations des valeurs, vendait et| ment pris le voile aux Ursulines ; 
achetait avec prudence, L'abbé admi-| Marthe était à la maison, languissant 
rait snn elève, d'autant que maigres et|du désir de 8e marier, imais la dot 
jeûnes étaient observés avec ponc-| qu'on vouluit lui donner n'amenait 
tualité, 

Cette soumission aux lois de l'Eglise | parluit que d'Hector en fiuuille, la sœur 
n'empêchait pas Mazargues d'aller au {était mécarfiquetnent arrivée à le con- 


sidérer comme nn être à part ; elle es- 


pas les prétendunts, Comime on ne 


cercle, d'aimer la gaudriole, et de me- 


+ inièe : . ‘ ee = . ! s : 
tout d'une pièce, plein de probité, de! qe temps en temps en calimini une|sayait, pour plaire à sa mère, de lui 


foi et d'honneur ; il ne connaissait 
qu'un remède Aux Inaux 
rains : le fer et le feu. 


chanesté ni arrière pensée, 


Sans réelle mé- 
il prome- 
nait dans le monde moderne une âme 
d'inquisiteur. L'horreur que lui ins- 


{pirait le mal le portait À vouloir l’ex- 


tirper à tout prix ; tout ce qui n'était 
pas catholique et royaliste était à ses 
yeux bon à disparaître, et il regrettuit 
amèrement de n'avoir -pas “le pouvoir 
de balayer de la terre les mécréunts et 
les libres penseurs. En dehors de cela, 
il était excellent homine, charitable, 
sûr, gai à l'occasion. Comune tuteur, 
ilétait plutôt terrible, 
l'auruit été pour d'autres que Réné de 


du moins il 
Mazargues, à qui obéir et penser en 
tout comme l'abbé Gubis n'exigeait pas 
le moindre effort. A cette rude école, 
ilavait acquis une rigidité extrême 
dans ls probité, des habitudes 1e s0- 


J briété, et une facililé heureuse à être 


toujours content. 

Conime l'abbé était féroce sur Île 
chapitre des mœurs, ayaut lui-même 
connu les tentations de Saint-Paul et 
le souffie de l’ esprit malin, il s'occupa 
de marier son jeune pupille, et Réné 
de Mazargues, l'année de son volonta- 
riat terminée, n'ayar t pas encore vingt 
et un ans, épousait de très bonne vo- 
lonte une jeune fille fraîche, bien dotée, 


mais d'origine assez basse, Les Casabet | offrir, Le jeune Hector se montra, d8 


petite vie de fètard, mais cés fugues ne {servir de répétiteur, car il fallait on 


, o- L . cure : 
contemp durnient pas, et personne n'en savait! passer des exiunens difficiles afin d'évi- 


rien, Les petites filles, mises d'ubord | ter le service militaire, où s’y soumet- 


en nourrice, étaient rentrées à la mui-|tre trois aus. Cette pensée effrayante 


son : on les aimait bien, inais on atten- | hypnotisait les deux mères, et était le 


dait toujours le garçon. Mme Emilie, leujet continuel de leurs entretiens. 
ainsi que l'abbé appelait Hi femme de, Hector inunifestait la plus vive repu- 
se fanait rapidement ; [gnance à l'idée des dures servitudes 


sans que la du régiment, Ii qui l'hiver couchait 


son pupille, 
elle geignait beaucoup 
gaîté de son mari en fut altérée en rien. [sur un lit de plumes avec une boule 

Enfin leur ardent désir fut réalisé et |aux pieds ! 
dix ans après la naissance de Geneviè-| Il fut enjoint à Mazargues d'avoir à 
ve, lu fille aînée, un Hector de Mazar-|se mettre bien avec l'autorité militaire ; 
gues entra daus le monde, Dès lors, il fil obéit, et devint très bon camarade du 
fut le seul maître du logis, lt mère et|coïonel du régimenr d'infanterie en 
la grand’'mère s'en montrèrent folles :| garnison. Celui-ci le félicitait d'avoir 
on installa une nourrice sur lieu, chose | un fils à envoyer sous les drapeaux, 
quine s'était jarnuis vue chez les Mu-! Mazargnes ne se vantait pas de ce 
zargues. propos à la maison, mais seulement de 

Dans un vieux livres de dénenses de | la gentillesse et de l'amitié du colunel 
sanère, Renéde Mazargues &vait trou-| Bedé. Ilétuit garcon, et Mazargues 
vi inscrit à la daté d'un ler janvier : A | lanena rue du Mail ; on l'y reçut à 
# Ja nourrice de René un mouchoir de | merveille, Mme de Mazargues, qui ne 
“ coton 38 francs. ” La nourrice d'Hec- | s’hébilluit plus, fit toilette en son hon- 
or ne parut pas disposée à se conteu-|neur, et maman Casabet Ini fit servir 
ter de pareilles étrennes, et quaud |les plats les plus succulents et les vins 
Hector 


Mme Casabet se contenta de hausser ! Marthe réva de la possibilité d'épouser 


René évoqua ce précédent héréditaire, [les plus vienx. fut poli, et 


les épaules. le colouel ; cet espoir lui donna de l'es- 


Le tyran grandit et en grandissant prit, eb le colonel déclara la fruuille 
se révéla insupportable. Toutes les charindante, ct promib sans peine, le 
hérédités confoudnes semblaient lui! moment venu, de s'entramettre pour 


avoir donné le pire qu’elles avaient à | le jeune honnue: 


1 fallut arriver à comprendre que 


5 "2 ne , À' : , : , : 
avaient été marchands d'huile, et feu! bonne heure, orgueilleux et lâche, et | jamais flector ne passerait d'exittnens; 


ie père Casabet manquait totalement |les flatteries de sa mère et de sa grand- |et même reboncer à 
de gentilhomanerie, mais Mile Kuilie | mère développèrent en lui un égoïsime découvrir une infirmité, 


avaitété élevée chez les Ursulines, 


l'espoir de lui 
car il avait 


féroce. Son père le voyait gros et | développé une tournure d’athlète, 


l'origine de l'argent était irréprocha-|joufflu, et le trouvait superbe ; et com- | quoique sa bonne maman Casabet ju- 


ble, Casabet avait été 


Pabhé Gubis qui ne frayait ‘qu'avec les | qu’en outre il rapportait souvent des | qu'on ne l'avait élevé 


un compère dé | me il n'essayait jamais d'intervenir, et | rât qu'il avait la poitrine délicate et 


qu'à force de 


gens qui pensaient comme lui où à peu bonbons dans sa poche, son fils dai-{soins. Hector étail partagé entre le 


près, et Mme Casabet, 
elfacée, dont l'existence s'était écoulée 


personne très | gnait le traiter avec faveur. 
À l 


désir-tous les jours plus vif de s’éman- 
Geneviève et Marthe les deux filles, | ciper en s'engngeant, et li terreur du 


a servir SON IDark passait pour une étant à leur tour aux Ursulines, la service. Le colonel, qu'on recevait tous 


excallente créature. 
réduient une belle maison rue du Mail, 
une 
deri, enfin une situation 
lante du moins solide, 


, : . , : « « 
Les Casabet pos- | maison appartenait au seul Hector, qui | les jeudis à diner, 


campagne sur la colline de En-!cïles y paraissient. 
sinon bril-| gnaient, Mme Casabet ajoutait un souf. | se: vice à son fils, et elle crut compren- 
L'abbé jugeaiflet pour apprendre aux enfants la dre, d'après 


exhortait chaude- 
s’empressait de battre ses sœurs quand | meut Mine de Mazurgues à faire ae- 
Si elles se plai-!complir au plus tôt son temps de 


les offres d'aide et de 


que son pupille ne pouvait mieux faire patience indispensable et \e respect dû | protection, qu'il ne serait pas difficile 


et qu'il se trouverait établi à l'abri de! au mâle de la famille. 
toutes les tentations, n'ayant à s'oc- lesse, le père affectuit de ue rien voir, | nuyeuses ; 


Dans sa mol- de le faire exeinpter des -corvées- en- 
aussi, après un tragique 


cuper que de procréer beaucoup de pe-| Cependant, lorsqu'il découvrait que les | sonciliabule, Hector prit le parti de 


tits Mazargues. 
Le ménage vécut heureux : 
sir de s'appeler 


Mme de Mazargues | il leur rapportuit en cachette du choco- 


bichonnes avuient les yeux rouges, il s'engager et de rompre ainsi avec la 


le plai- | ne leur faisait pas de questions, mais | nécessité du travail. 


La séparation prit les proportions 


‘René de Mazargues se 


rayon 


caillerie, 


Pharmac 
T. E. GAGNER 


SPECIALITE de medicaments francais 


SATISFAISANTS 


De bons outils sont aussi nécessaires que 


de bons ouvriers, si on veut un bon ceuvrn- 


ge. Quand donc vous achetez des outils, 
assurez-vous que vous achetez ce qu'il ya 


de mieux, sous tous les rapports, 


Nous vendons les 
Meilleurs Outils 


Pour tous les métiers 


Jctes, 
Egouines, — 


Limes, 


Ciseaux, 


Couteaux, 


Vilebrequins, 
Tourne-vis, 
Truelles, 


Haches, 
Hachettes, 


Marteaux, 


Ekc., ele. 


Pour les foins 


Nous avons tous les ontils nécessaires pour'’[f - 


caillerle, 


la fenaison, faux, faucheuses, ratenux, ete, 


L=] 
La 
» 


e Lava: 
130 Âvenue Jasper, EDMONTON 


et d'articles de toilette, de parfumset de savons d'impo r 


tion française 


&# 


LAMBERT & GIRARD. 


Boite B.P. 818 


j'était quasi platonique pour la jeune |lat, car instinçtivement ‘il se rendait | d'un drame effroyable, et la paisible! Marthe tiientait en soie des bretelles 
femme qui sortait peu, et gardait le | compte que toute dépense qui ne regar- | existence de 


destinées à un protecteur 


logis comme Mine Ousabet en avait |dait pas Hector était envisagée sous | trouva pour 1 première fois radicale- | C°nn0 d'Ilectoi | 


on vivait ensemble, s'occupaient ‘avec 
lu servante des soins du ménage. Réné|tailleurs de l'ancêtre croisé éclatèrent | maman Casabet 
| tenait les livres de compte, et les te-| manifestement chez Hector. Il passait | repas ; on se disputait sans trève, Pu-|Pleuvaient sur le conscrit récalcitrant, 
| nait fort bien. 1 demeurail des heures | son temps à rosser ses camarades, tout | 5e rejrochant suns cesse quelque cho- et un jour même le colonel Bedé vint 
dans uu petit réduit — qu'il appelait | en se dérobant à leurs coups; les notes | 4 à l'autre... enfin l'on espérait dans avertir amicalement la famille qu'Hec- 
: son cabinet de travail — à les compul- étaient détestables, mais l1 mère et la! je cher colonel ! 


à ceuŸ de ses | grand'inère les cnchaient. L'abbé Gubis l'avait presque à genoux imploré de les conséquences de son insubordina- 
extrêmement 


| ser, et à les comparer 


Parents. A une heure lon dinnit, très était allé dans un äutre monde, s'as- | bjun recommander son Hector,et Mar- tion pouvant devenir 


L'humeur inégale 


pleurait à tous les 


Mme de Muzargues 


Mais le réveil fut atroce, 


tor eût À faire sérieusement attention, 


bieh, très plantureusement et à très|surer de lu rvalité de l'enfer, qui avait |{£he, dans: un accès de délire fraternel | BPAVES: 


bon compte, 


grâce à la vigilance de | étésa préoccupation constante pendant | jui avait hnisé In “ain, Aussi la lettre 


maunun Casabet qui ne dédaignait pas |70 ans de sa vie ; Loute surveillance eff- | Qui devait servir 'égide au jeune cons- 
d'aller au marché, Le dîner et le sou-|cace et perspicace avait disparu avec! it et le recommander à la bienveil 


réunissaient une - 


faite de son sort ; Pabbé 


appurais- | croire ce qu'on lui disait, et du reste, | ÿ Gait roprésenté 


| per étaient de grands événements ; ils lui, Mazargues souhaitait de n'être |jince de on colonel ‘Put- elle particu- 
famille très satis-| jamais ennuyé, et se contentait de |ligroment soigee-ct cardiale ; Hector 


- connue nn sujet 


sait assez sonvent ‘eb jouissail de son|ilétait par instinct et par suggestion, | hiys ligne, À table; . on suppütait les 


£ 


Æ nu vre. v 


entièrement ficr de son fils; l'enfant! conséquences de cette protection, Mme 


Les enfants & se. lrent un peu atten- paraissaiL devoir être beaucoup plus Cusabet se demandait dqui-on pour. 


| dre , puis 8 survinient deux filles. elles grund que lui, ce qui seul avait. la . 


cu 


rait bien envoyer #es, conserves et 


À Suivre. 


STRATHCONA HOUSE 


STRATHCONA. 


En face de ln gure du C,P.R, 


12.00 PAR JOUR. 


Jos. Beauchamp Prop, 


encore in- 


les lettres 


CONTRACTEURS. 
EDMONTON. BUREAU ET © 47 rue McCauly. 


RESIDENCE ® 


rt 


ÊTRE BIEN HABILLÉ dt étre co 
Si vous voulez 2 furtable, venez au CRYSEAL PALACE 


où vous trouverez toujours iles vête. 
prix beaucoup plus raisonnables 


ments du dernier goût à des 
sont des merveilles de perfeelioft 


Nos vêtements 
et ne peuvent ébre surphesés tunt que pour da qualité que 


qu'ailleurs, 
pour la 


confection, : . 


CRYSTAL PALACE 


Coin de. l'Ave Jasper et de la 
“Rue McDougall. 
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THE CANADIAN BANK La valeur de l'immi- 
OF COMMERCE gration, 


—+— 
BUREAU-CHEF, TORONTO, Ont, Un économiste américuin, M. Jumes 
Capital payé 


Fond de Réserve 
Total ee l'Actif 


BF \VALKER — Président $ l0,000,000 Creclman, qui étudie dans un récent 


sx, LAIRD — Gérant Général, 
AL IRELAND — Surintendant 
À . 
des Suceursules, 


5,000,000 article du Pearson Muyazine la perte 


subie l’année derni - 
13,000,000 ie année dernière par les Etats 
nis, eb lo gain fait par le Canada, 


par suite de l'immigration des Etats: 
JUnis au Nord-Ouest, affirme que.la 


Affaires générales de Banques Transigées,. 
Billets des classes Commerciale et Agricole Escomptés. 
he — 


DÉPARTEMENT D'EPARGNE 


Dépôts de $1 et plus reçus et intérét alloué aux taux courants, et payé lier, bétail, outillage de ferme, ete. 
trimestriellement. Le déposant n'est-sujet à aucun délai lorsqu'il s’agit de|dque chaque émigré à emportée avec 
retirer le plein montant ou seulement qu’une partie de son dépôt. lui en 1906 a été de $809.00. 


Succursale de Vonda, Sask. J C. Kennedy, Gérant. Pour les 61.281 émigrants venus 
succursale d'Edmontan, Alta. T. M. Turnbull, Gérant. des Etats-Unis au Canada, en 1906, 


a ——_—— ee —— cela représente, par conséquent, une 
cts | 
ait ie | valeur de 19,586, 138. 


IM PER AL BAN K OF CA N ADA Ce chiffre à été relevé pur M. Crecl- 


Capital payé - - $4,825,000 
Reserve, 4,825,000 


Bureau Principal, Toronto, Ont. 
D. R. WILKIE, Hon, R, JAFFRAY, 
Président , Vice-Président, 
nt. en France : Crédit Lyonnais. 

A once d'Angleterre : Lioyds Bank, Bureau, rue Lombard, 
Londres. Agence de New-York: Banñk-of Montreal, Bank of 
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Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tous les pays. 


valeur moyenne en argent et en mobi: 


man, des rapports de la douane améri-. 


caive, le long de la frontière et -est 
basé aur les propres déclarations des 
émigrants aux ofliciers de la douane. 


D'un autre côté, les immigrants qui 


nous arrivent d'Europe apportent tous 
aussi quelque argent et quelques effets 
 |mobiliérs, On ne les laisserait pas dé- 


barquer, d'après la nouvelle loi, s'ils 
n'avaient en leur possession au moins: 


5 $25 chacun. 
| Les 100,000 immigrants européens 
arrivés, l’année dernière, représentent | 


‘: : ° ‘À | donc, au moins, un accroissement de 
“ Bank Money Orders ” aux prix suivants: ’ ‘ 


$6.00 et MOINS, .. us... 8 cts. 
Audessus de 6.00 et ne dépassant pas $10. .... 6 cts, 
66 #6 10.00 LL] ‘6 ‘6 


la richesse du pays d’une dizaine de 


80, ....10 cts, 

se “80, ‘s 60, .,..16 cts, 

Ces mandats sont PAYABLES AU PAIR à n'importe 
bureau de Banque incorporée du Canada. 


Départements d'Epargnes, 


Dépôts reçus etintérêt payé aux plus hauts Laux courants 
et crédité quatre fois par an, 
G. R. F. KIRKPATRICK, Gérant 
Succursale d’Edmonton. 


hipiiinipeniteieequteeetpetepeeteqepe à 


m “ Mettons, pour qu'on ne nous taxe 


quel pas d’exagération, que les immigrants 
de toute origine aient apporté avec 
eux, l'année dernière, au pays, une 
somme de 550,000,000, et nous reste- 
rons certainement au-dessous de la 
réalité. 


Cet accroissenent, qni ne figure 


dans aucune statistique oflicielle, fuusse 


Employez la farine 


ss Capitol” 


La meilleure de l'Ouest 


Si vous n'avez pas essayé la farine  CAPTTOL ?” 

ne la condamnez pus ; faites-en un essaie Aidez une 

industrie locale ! Chaque sac de farine * CAPITOL 
est garantie. 


Aux Cultivateurs 


Avant de vendre votre blé ailleurs, venez nous voir. 
Nous payons les meileurs prix. 


The Alberta Milling Co., Ltd. 


EDMONTON 


tout raisonnement que l'on ‘voudrait 
baser sur la balance du commerce 
établie par la différence entre les im- 
portations et les exportations, car il 
n'x pour contrepartie aucun paiement 
à l'étranger, c’est une ‘“annexion ” 
sans compensation de retour. 

Ainsi, pour donner un exemple 
frappant de la justesse de ce raisonne- 
ment, mentionnons le fait d’un colon 
arrivant de pays étranger et qui ap- 
porte une somme. de $1,000. qui lui 
servent à défrayer les premiers trais 
de son établissement en notre pays. 


Tiroir Postal 3 Cette somme devrait figurer au 


Tel. 374 
compte des exportations, puisque la 


Achetez vos Nouveautés 
Chez Brazil, 


MARCHAND-TAILLEUR 


144 lière Rue EDMONTON. 


Où vous trouverez un assortiment très complet et plus choisi. 


W. B. POUCHER, . 


Fournisseur de matériaux de construction 

X 

Vernis “ Fvoire ” 

Chaux blanche 

Chaux grise 

Chaux de “ Kelly Island ? : 
Poil à mortier 
Ciment, latte, 
633 Cinquième Rue. 


Boite B, P. 148, E D'MONTON. 


Charcuteried’ Edmonton 
RUE JASPER 
Pour L’été. 


CGlncières $10.00 


tntulité de cette somme qui vient de 
l'étranger sert à l'achat de marchan- 
dises, animaux, ete, produits dans le 
pays. | 

: Ce simple exposé suffit pour réduire 
à néant:les prédictions pessimistes fai- 
tes parle parti conservateur qui voit 
un péril imminent dans le fait que les 
importations dépassent les exportations 


et donner le mérite au purti libéral 


— qui, par sa politique de colonisation, 
[réussit à attirer au Canada des capi- 
taux considérables, qui servent à met- 


tre en valeur des richesses qui juseu'iei 


Plâtre Pire de bois’ 
Plâtre dur 
Plâtre de Paris 
(en sacs et en harils) 
Chaux | 
Vernis ‘ Universel ” | 


étaient restées ignorées, 


—— —— le — ——— 


Rapport du Procureur-General 


| Tel, 446 


L'Hon. C. W. Cross, Procureur-Gé- 
néral vient de faire le rapport suivant 
D 


au sujet de la décision du gouverne- 


ment Rutherford da poursuivre l'Al- 


berta Lumber Dealers’ Association : 


# Le gouvernement provincial s’est 


A 


tenu au courant-de l'enquête fuite à 
Fenètres grillées FE, | Ottawa, en murs dernier, sur les prix 
. + . " 5 
Machines à couper l'herbe 3.75 Machines pour lu crêmo à In glnce 2 50 
Portes grillées 125  Boynux d'arrosage 10c le picd. 
Broche à cioture—Grillage 


Chown Hardware Co. 


Vis-h=vis la Banque de Commerc® . 
J'éléphone 298, 242 Ave Jasper. 


du bois dans les provinces du Manito- 
ba, de l'Alberta et de la Saskatchewan 
et dès quo les nombreux témoignages 
furent entendus et imprimés mon 


département en a reçu une copie, ainsi 


| 


qu’une copie du plan de rapport du Bcaudrap, L. C. Eckenfelder, docteur 


sous-comité, lequel a été définitivement, 
adopté par le comité chargé pur le 
gouvernement. de faire l'enquête sur 
cette question. Les témoignages ren- 
dus à l'enquête couvrent 777 pages 
d'imprimé qui sont nécessairement 
remplies de détuils, tels que listes des 
prix, correspondance, prix du fret et 
une foule d’autres choses qui deman- 
dent à être examinées avec soin pour 
bien se mettre au courant dex faits, 

“ Depuis qu'il a reçu la copie des 
le - député 


témoignagés, procureur- 


[général a été constamment engngé à 


en faire J'examen, à l’analyser afin 
d’être en état de consviller le gouver- 


nement sur los mesures qu'il’ aura à 
prendre. D'après cet examen, le gou- 


vernement est arrivé à la conclusion 
que les fuits énoncés demandent une 


enquête judiciaire. Je ne saurais dire 


line maintenant quel sera le résultat 
de cette enquête. Ce sera à ln cour 
ou au jury de décider. Mais il n'ya 
aucun doute que la question de savoir 
si, oui où non, il y a une entente illé- 
gale entre les commerçants de bois, 
demande à être résolue par une 
enquête judiciaire et pour ce faire, il 
faut la déposition d’un plainte de con- 
travention au code, relativement à une 
combinaison qui serait de nature à 
nuirè aux intérêts cu public. 

‘“ Malheureusement il est pratique- 
ment impossible au gouvernement de 
cette province d'agir seul pour pour- 
suivre l'Alberta Retail Lumber Deal. 
crs Association, pour conspiration 
avec la Mountain Lumber Manufac- 
turers’ Association, de la Colombie 
Anglaise, parce que cette dernière 
n'est pas sous notre juridiction et il 
appartient au gouveruement de la 
Colombie de poursuivre, s'il considère 
que tel est son devoir. 

‘“ Je dis ‘“ malheureusement ” parce 
que la décision d'une cour, à savoir si 
l'entente entre ces deux associations 
est illégale et en contravention au 
code criminel, devrait être donnée seu- 
lement après üne enquête complète, 
faite à fond. Cefte question sera toute- 
fois décidée dans le cours de la pour- 
suite que le gouveinement va intenter 
aux officiers de l'Alberta Lumber 
Dealers’ Association. 

* La liste des membres de l'associa.- 
tion n'ayant pas été imprimée dans le 
rapport de l'enquête, le gouvernemont 
ne se trouve pas en mesure de dire 
maintenant quelles compagnies font 
partie de l'association. 

‘ Ainsi que nous venons de le dire 
le but dela poursuite du gouverne- 
ment est d'amener devant la cour la 
question de savoir si cette entente des 
deux associations est légale ou uon 
et s’il y a lieu d'intonter des poursui- 
tes aux membres exécutifs de l’associ- 
ation. 

“ La plainte va être déposée inces- 


samment, ” 


Trochu Valley 


tb — 


jour une entrevue avec l’'Hon. 


Leulier, H. de Reinach-Weærth, T. 
Théodoli, M. de Cathelineau, Bernard, 
Papillard, de Torquas, Mesdemoiselles 
de Cathelineau, ote., ete. 

Trois voitures escortaient Mgr Lé- 
gal depuis Innifail, distant de Trochu 
Valley de 42 milles, Monsieur, Madn- 
me et Melle G Humbert, d’Innisfuil, 
Mr René Lemarchand, d'Edmonton 
et Mr Jean de Beaudrap, du ranch 
Jeanne d'Arc, ete., faisaient parti du 
cortège. 

Le lendemain, pendant la touchante 
cérémonie de l'inauguration de l’église, 
dédiée à $Ste-Anne selon le désir de 
Melle et Mr Humbert, 
d’'Tnnisfail, dont le talent est mainte- 


Mme Trochu. 


nant si connu dans l'Ouest, se sont 
fait entendre, Profitant de l'éclat d’une 
journée radieuse, les hôtes de Mgr Ié- 
gal ont tenu à lui montrer de quel 
entrain ils sont animés dans l'habitude 
de l'existence, cb le conduisirent au 
champ de courses, où un Steeple Chase 
était organisé sur une distance de 
quatre milles, six cavaliers prenant 
part à la course. MM. Théodoli, de 
Reinach-Weærth, ‘L, C. Eckenfellder, 
Xavier de Beaudrap, Marc de Cathe- 
lineau, E. Papillard, 

Joli spectacle, jolis sauts d'obstacles, 
haies, murs, barrières, pas d'accidents 
et arrivée très disputée, Etaieut pré- 
sentes Mmes Trochu, Comtesse de Ca- 
thelineau, Comtesse P. de Beaudrap, 
Fignrol, Blérivt, Melles Trochu, de 
Cathelineau et Figarol, Cupitaince Ro- 
ger de Beaudrapet Pierre de Beuu- 
drap. Le soir il y eut jeux divers et 
Sa Gran- 


deur est repartie le lendemain, escortée 


sonneries de cor de chasse. 


par la Police Montée et de nombreux 
cavaliers, enchantée de l'esprit d'union 
qui règne dans cette jeune’ eb vigou- 


reuse colonie, 


_—* 


me 


Vingt piastres de prime. 


Plusicurs commerçants de fourru 
res, arrivant du nord, ont eu l'autre 
F. 
Oliver pour discuter la question de 
l’extermination des loups, qui, comine 
on le sait sont de plus en plus nom- 
breux dans le nord et qui ont causé 
ct causent encore des ravages incaleu- 
bles. 

L'Hon. Ministre à promis de faire 
tout en son ponvoir pour faire accor- 
der une prime de %10. par tête par 
les deux eb 
fédéral.) M. Hurssell, un des com- 


gouvernements, (local 


merçants a déclaré que cet arrange- 
ment serait des plus satisfaisants et 
il n’y à aucun doute que la prime dé 
$20. poussera bien des sauvages à 
détruire les loups sans faire le moin 


dre quartier, 


nf —— 


invention Nouvelle 


Un de nos bons colons, M. À. G. 


Trocha Valley, qui débuta il ÿ a|Vient, de Picardville, vient d'obtenir 
deux ans comme simple ranch, le St.|qu gouvernement des Etats-Unis un 
Aun Ranch, est aujourd’hui en pleine | brevet-d'invention pour boîte à fruit 


daigné venir bénir les efforts de cette 
poignée de Français, pour la plupart 
anciens ofliciers, et consacrer l'élégante 
petite église érigée nu centre de la 
ville naissante. Le Révd Père Voisin, 
d'Innisfail, chapelain de la entanie 
françnise de Trochu Valley, est parti 
à cheval le dimanche soir pour prési- 
der aux préparatifs de la cérémonie. 
Une voiture attelée de six chevaux 
gris “à la Daumont” uttenduit Sa 
Grandeur à six miles de la ville, de 
nombreux cavaliers et cavalières l'en- 


tournient, parmi lesquels M. Trochu, 


fondateur de la colonie, Xavier de 


Ecurie de Remise || 
TEL. 306. 
Marchands 
de Chevaux 
Troisième Rue, 


ue. 


IMPERIAL STA 


de Bernis et Durand, propriétaires. 


A VENDRE 


Grand choix de buggies et voitures de style en tout genre. Ces voitures importées des Etats-Unis proviennent de la fameuse maison 
. Tebbetts and Commonwealth de St. Louis, dont lTmperial Stables Co. a Ie monopole pour l'Ouest. È 


————— Méilleure Qualite -— Meilleur marché. — Plus grande beaute —— 


ee A 


BL 


Sur l'Alberta Lumber Dealers’ Association | prospérité. Sa Grandeur Mgr Légal à 6 bois. Cette boîte cest entièrement 


de bois et coutera 25% moins cher 
que les buîtes qu'on emploie actuel- 
lement pour lexpédition des fruits. 
M. Vient « fait application pour fuire 
brevetur son invention nu Canada et 
au Mexique, etil prétend pouvoir ven- 
dre son invention pour un gros prix 
dès qu'il aura obtenu un brevet dans 
ces deux derniers pays. Mr Vient est 
arrivé au pays depuis un an, venant 
de Hoquiam, Wash. où il a travaillé 
pendant plasieurs années dans uno des 
grandes manufactures de boîtes de la 


National Lumber Co. 


ES Co. 


cu ju 


cogeeseos 


Une Collection Splendide, e 
—— Prix de 25 cts à SL —— 


Prix Spéciaux pour quantités 


RAMSAY'S GREENHOUSE 


Coin de l'Ave Victoria et la 11e rue, Voisin de l'Hopital General, 
Telephone 523. 


000000000000 0000009011000000000000000000 


Nouveau 
Bijoutier. 


au numéro 43 Ave Jasper, cest, parlant le français aussi 
bien que l'anglais, Vient d'arriver de Montréal avec un assortiment de Mon- 


tres, Chaines, loquets, Bagues, Jones, Bracelets, ct toutes espèces 
de’ bijouteries, 


Examen gratuit de la Vue 
Une Visite est Sollicitee 
N'oubliez pas le No. 43 Ave Jasper. 


FM. B. KLINE, 


HUTTON & WARWICK 
BOURREURS 


REÉPARATIONS DE MEUBLES NETTOYAGE DE TAPIS 


Nous enlevons, Netloyons et replacons nous-inêmes les tapis 


COSY CORNERS et BANCS DE CHASSIS 
une spécialité 
No. 653, 5em Rue Coin 5em & Jasper 


PF. BÜRNS & CO. LTD 


Bouchers de gros et de detail 


Salaison de Porc et Vendeur d'animaux sur pieds 

EDMONTON, 

NOS COURS ET ABATOIRES SONT MAINTENANT COMPLÈTES 
À STRATHCONA 


Les plus hauts prix payés pour animaux sur pieds 
Edmonton Bottiing Works. 


M anufacturiers de smelures 
eaux gazeuses, bieres au gin- 
genbre, ginger ale, soda, etc. |! 
Eau Minerale ‘ HUMBOLDT.: 
J6 Sortes de Liqueurs. 


Nous n'employons que de l’eau purifiée dans notre manufacture, 


Edmonton Bottling Works 


660 rue Elizabeth, Tel. 77. 
The Canada Life investment C. N. R Store 


Department ” 
—+- LEVESQUE & SANDERS 
Argent à Prêter Propriétaires 
Sur fermes en exploitation aux taux Magasin de détail de FRUTTS ae 
d'intérêt courants. toutes sortes et des mvilleures 
CONFISERIES 


Tabac et Cigares, une spécialité 


AEBERTA, CANADA 


LL 


U 


Hypothèques et débentures d'écoles 
achetées. 


W. S. ROBERTSON 
u reau du Shérif EDMONTON 


Trois portes à Pest du Queens 
Hotel 


Ecurie de Louage 
TEL. 306. 
Cab 
Service, 

” Troisième Rue. | 
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à tous nos abonnés d'Ed- 
monton, d’avoir à nous 
envoyer leur adresse. 


Le nouveau tarif du sys- 
tème de livraison à domi- 
cile étant trop dispendieux 
pour nous en servir, à l’a- 
venir, nous ferons faire 
cette distribution par des 
porteurs engagés par le 
journal. 


Coo 


Bomemmnntiet 


a AVIS = 


à tous nos abonnés de la vil- 
te d'Edmonton et des Etats- 
Unis que le nouveau tarif 
postal étant en vigueur, nous 
sommes obligés d'augmenter 


le prix d'abonnement de n0-|*" 


tre journal qui, à l'avenir se- 
ra de $I.50 par an. 


NOTES PERSONNELLES 


minent 


M. J. Duhamel, 
Déchêne et Duhamel, est de retour à 
Edmonton. 
remplacer à leur magasin de Saskatoon. 


de la maison 


M. Déchêne est allé le 


me 
5 

Maître H. L. Landry est de retour 

en ville après un voyage à Banft, Van- 


couver et Victoria. 


Mde H. F. Morel est revenue d’un 
voyage de quelques semaines à Winni- 
peg et Kenora, Ont. 

Mademniselle Trottier, qui a passé 
quelques jours à Edmonton, en visite 
chez Mile Maria Gariepy, est retourné 


à Inuisfail, 


M. J. Prince, de Battleford, était 
de passage à Edmonton ces jours der- 
niers, l'hôte de M. J. W. Lachambre. 

M.M. Archambault, Rossé et Gérard 
de Red Deer, sont à Edmonton. 


M. E Evans, 


riche syndicat américain propriétaire 


représentant d’un 


de mines sur la rivière Meleod, était 


en ville au commencement de la 
semaine, 


re——— 

Edmonton a eu ces jours derniers 
la visite de M.M. Grenier et Boily, de 
Qué, Sénécal, de St. 
Césaire, Rouville, et N. Tétrault de 
St. Hyacinthe, Que, 


Tous ces messieurs se sont dits en- 


Chicoutimi, 


chantés, émerveilles du pays qu'ils 
viennent de visiter. 7 

Nous avons eu la semaine dernière 
la visite de Monsieur et Madame J. E. 
Lanoïix, de St. Hyacinthe, Que. 

M. Horace Bélanger, gérant de 
l'Hôtel Cecil, -æt de retour d’une ex- 
cursion à la rivière Paddle. 


Le Rev, M. Guy, de . Kamouruska, 
Que., qui a passé quelques jours au 


milieu de nous, est reparti samedi pour! 


Québec. 


MM. I. Gugnon et Colin Fraser, 
d’Athabasea Landing, étaient à KEd- 
monton lundi. : .: L 


M. l'arpenteur Côté, qui travaille 
l'est ‘d’Athabasen 


Landiug, est en ville pour quelques 


attuellement à 


jours. 


MM. Gilbert 
Gagnon, et A. Desrochers sont au 


Verne,  JLudger 
nombre des nouveaux arrivés à Ed- 
monton. Ces messieurs ont l’inten- 
tion de prendre des homestends, 


Modame J. N: Pomerleau et M. 
Bourré sont de retour d’un voyage à 
Battieford. 


Monsieur P. E. Lessard, de la mai- 
son Cariépy & Lessard, est de retour 
à Edmonton après une absence d’une 
dizaine de jours dans l'Est, ” 


Etaient de passage à Edmonton cer 
jours derniers, MM. J. Lachance ct 
Napoléon Paré, de lu paroisse du Sacré- 
Cœur de Marie, Comté de Mégantie, 
Qué. Ces messieurs ont fuit l'acquisition 
de terres et roviendront au printemps 
prochain pour s'établir, 


Banque à St-Albert 


——— 

Dans quelques jours, St-Albert aura 
une banque. La Banque d'Hamilton 
« décidé d'ouvrir un bureau dans ce 
prospère village. Le bureau de la 
banque sera situé dans le bloc Dawson, 
au coin de ln rue. On ne ponvait 
choisir un poste plus central que celui- 


là et nous félicitons qui de droit de ce 


choix. 


Une messe solennelle de Requiem 
à dix 


heures du matin, à l'église St-Joachin, 


sera célébrée vendredi, 9 août, 


pour le repos de l‘âme de Mme Le- 
marchand, mère du Révd Père Lemar- 
chand et de René Lemur:hand, d’Ed- 


monton, morke à Noyen, France, 
dernièrement, 


Le Père Lemarchand et René Le- 


marchand invitent leurs nombreux 


amis à assister à cette cérémonie, eb 
les prient de considérer ce présent avis 


comme une invitation personnelle, 


Briqueterie à Stoney Plain 


On annonce que M. M.  Hoffinan 
et A. T, Raynsfund, de New-York 
établiront sous peu une immense bri- 
queterie à Stoney Plain. Les machine- 
ries sont déjà commandées, dit-on, et 
la nouvelle briqueterie ne tardera pas 
à être en opération. 


fm 


SOTREE— Mercredi dernier a eu 
lieu dans la grande salle de l'école une 


: l'joliesoirée organisée par les Chevaliers 


de Colomb. 
Les invités étaient nombreux et 

comprenaient des réprésentants de 

presque toutes les familles catholiques 

de la ville. 

Beck 


quelques mots de bienvenue au com- 


Le grand chevalier alressa 
mencement de la soirée, un orchestre 
fit entendre plusieurs jolis morceaux 
de musique, Ïl y a ou plusieurs chan- 
sons et morceanx de piano. C’est ainsi 
que les invités purent entendre Melle 
Martin, au piuno, Mesdames Gagner 
et Lessard qui chantèrent avec le ta- 
lent qu'on leur connait, M. M. Bilo- 
deau, Hall, Beck et DesRosiers et le 
jeune fils de M. Fairbanks, qui joue le 
violon avec une perfection vae. 

fut des 


plus charmantes et il est à souhaiter 


Somme toute, cette soirée 


que les Chevalisrs de Colomb  recçoi- 
veut souvent. 


a ——————— 


Accident dans le nord 


Un jeune homme du non dé Smith, 
employé par le comte Von. Hanmers- 
tein à son poste d'exploration au Fort 
MeMurray a été vendredi dernier vie- 
Le 


homme était à la chasse, en canot, 


time d'un accident fatal. jeune 
lorsque son fusil partit tout à coup 
et toute la charge da plomb à canard 
alla se loger dads la tête de lu victi- 
Sinith fut tué 


[Un été enterré au Tort MeMurray. 


me, instuntanémnent. 


Exposition à Leduc. 


Demain, le 9 du courant, souvrivr 
l'exposition de Leduc. De grands pré- 
paratifs ont été faits et tout fait croire 
que cette prospère petite ville aura 
On s'attend à 


ce qu'un grand nombre d'étrangers 


unc jolie exposition. 


visitent Leduc durant l'exposition, 


Pour amener les industriels 


On 2 commencé à prélever une sous- 
cription, en ville, afin de procurer les 
fonds nécessaires pour envoyer dans les 
principales villes des États-Unis et de 
PFst un agent de publicité parfnite- 


facture de meubles. 


vivement de 


manufacture il y a déjà trois ans. 


plus brillants. 


cessaires. 


milles, le lit de la Saskatchewan. 
par sections, à 
tements, ceinture etc. 


deur et pèse environ 140 tonnes. 


peu près six tonnes de charbon, 


façon vraiment extraordinaire. 


ds Stettler. 


ment au courant des conditions, dans 
le but de faire connaître nux manu- 
facturiers les avantages sans nombre 
offerts par ce pays et de les induire 
à venir établir des manufactures à 
Edmonton, 

Déjà uu montant assez considérable 
a été souscrit et il faut espérer que 
cela continurn, car ce qu’il faut sur- 
tout à Edmonton, ce sont des manu- 
factures. 

Ce moyen de publicité n été expé- 


rimenté avec succès par plusieurs 
villes de l'ouest déjà. 
fem mnenns 


Manufacture de Meubles 


G. W, Mays, un éminent manufac 


turier de Peoria, Ill. est en ville de- 


puis plusieurs jours et est tellement 
enchanté du brillant avenir réservé à 


Edmonton, qu'il vient d'acheter däu 


terrain pour y construire une manu- 


M. Muys nous 


visite pour la seconde fois et il regrette 


pas établi sa 


Il 


n'avoir 


croit qu'Edmonton sera la métropole 
de l'Ouest, et avec ses avantages natu- 
rels pour la production et l’industrie 


il prédit à notre ville un avenir des 


M. Mays est un des plus fuits nc- 


tionnaires de ln Peorix Mfy. Company, 
il possède aussi des intérêts considé- 
rables dans les compagnies d'huile ct 
de gaz du sud de l'Ohio. 


Il sera de 
retour le ler décembre pour commencer 


la construction de 4 manufacture, 


s’il peut se procurer les matériaux né- 


fe 


De l'or et du platine dans 
la Saskatchewan. 


STRATHCONA.—On s'attend à 


ce que la nouvelle drague que l’on 


vient d'installer à l’embouchare de 


White Mud Creek soit mise en opéru- 


tion cette semaine. 


Cette drague qui appæutient à la 
Northern Dredging Co. a pour but 


d'exploiter la patente qu'elle possède 


d'explorer, sur une distance de 15 


Elle 


a été construite à Chicago et expédiée 


l'exception des adjus- 


qui ont été pris 


au Canada. Lu drague à 115 pieds de 


longueur, 15 de largeur, 5 de profon- 


Elle 


peut draguer de 2,5u0 à 3,000 tonnes 
de gravier par 24 heures, depensant à 


Le 


mécanisme est tellement perfectionné 
qu’il ne se perd pas une parcelle d’or, 
Mais l'or 


n'est pas le seul métal ni 


même le plus précieux qu'on trouve 


dans là Saskatchewan. Le platine, un 


métal valant le double de l'or, se trouve 


en grande quantité dans le gravier de 


lu rivière. 


Plusieurs expériences ont prouvé 


que la rivière Saskatuhewan contenait 
une quantité considé.able de platine 
et on verin quelle immense richesse 
cela représente, si on songe que lu 
quantité de platine dans le monde 
entier est loin de répondre à la de- 
mande et le prix en augmente d’une 


La 


compagnie se propose d'opérer trois 
autres dragues semblables, ce qui dé- 
montre leur foi absoluc dans les trésurs 
que contient la Saskatchewan. 


he —_——— 


Le Téléphone Du Gouvernement, 


Les travaux sur les lignes de télépho- 


ne appartenant nu gouvernement sont 
poussés rapidementsur quatre embran. 

ckéihents différents, L'hon. M. 
ing, ministre des Travaux Publics, dit 
que la ligne à l’est d'Edmonton sur ln- 
voie du C. N, R, sera complété: cette 

année jusqu'à Lloydminster. 


Cush- 


Des ouvriers travaillent aussi à l'est 


de Lacombe sur la ligne de Daysland. 
La ligne est terminée sur une distance 


de trente à quarante milles. On pousse 
activement les travaux sur la branche 
La quatrième équipe 
d'hommes travaille sur la ligne de 
Frank, dons le Crow's Nest Pass, à 
Mcleod. 

C’est là à peu près toutl’ouvrage qui 


sera fuit cette année, 


". # Lord Elgin.—Je vais lire de nou- 


L'année prochaine on construira pro- 
bablement les lignesde Calgary. ‘Nous 
ne craignons pas la compagnie Bell, ” 
a dit M. Cushing. “ Notre but est de 
donner un service de teléphone À meil- 
leur marché et je crois que nous réus- 


sirons, 


eg — 


La Ligne “ AI Red.” 


Le Gouvernement Anglais Approu- 
ve le Projet de Sir Wilfrid, 


————. 


Londres, 28.-—Le ‘“ London Daily 
Chronicle ” , un des journenx les plus 
influents du Royaume-Uni, dans un de 
ses derniers numéros, publie un vigou- 
reux article en faveur de la ligne “ AI 
Red. ” 

“TI! se manifeste, dit ce journal, 
dans le parti ministériel, quelques 
symptômes de la formation d’un grou- 
pe dont le dessein est de s'opposer à 
la réalisation des engagements pris pur 
le gouvernement (au sujet de ln ligne 
# Al Red ”}, Cette opposition laisse 
supposer que ceux qui entendent la 
faire ne se rendent pas bien compte 
des principes qui sont en jeu ct des 
conséquences qu'aurait l'abandon de 
la politique du gouvernement, ” 

Le “ Duily Chronicle” pour pré- 
ciser la position du gouvernement sur 
cette question, eite les extraits sui. 
vants des ‘“ Minutes des Procédures 
de la Conférence Coloniile de 1907, ” 
veau la vésolution : “ Il est résolu que, 
dans l'opinion de ectte Conférence, les 
intérêts de l'Empire exigent qu’au. 
tant qu’il est possible, ses différentes 
parties soient reliées par les meilleurs 
moyens de communication possibles 
pour la malle, les voyageurs et les mar 
chandises. 

‘ Que, dans cette fin, il est À re- 
commander que la Grande-Bretagne, 
soit reliée au Cannda et, par le Cuna- 
da à l'Australie et à la Nouvelle-Z6- 
lande, par le meilleur service qu'on 
puisse établir à un coût raisonnable, 

“ Et que, dans le but de réaliser le 
projet ei-dessus, Pappui financier qui 
pourra être nécessaire devrait être 
fourni par 1 Grande-Bretagne, le Ca- 
nada, l'Australie et la Nouvelle Zelan- 
de dans des proportions équitables. 

M. Lloyd George. — ‘ Nous nccep- 
tons cela, ” L 

Lord Elgin— Cela est-il necepté 
par la Conférence ? ” 

La résolution est adoptée, 

“ Ceci prouve, poursuit le “ Chroni- 
cle ”, que le gouvernement de Sa Ma- 
jesté a donné son approbation là plus 
formelle à trois propositions, gavoir : 

‘ [Lo Que l'amélioration des commu- 
nications interimpériales est une ques- 
tion que “ les intérêts de l'Empire exi- 
gent ” ‘ 

“ 20 Que la ligne AU Red est une 
de ces améliorations qu'il ya liu de 
recommander, 

“ 30 Que ce projet devrait être réa. 
lisé par le moyen de contributions con- 
jointes, 

“ Ce serait, dit lo “ Chronicle ”, 
unc très sérieuse affaire si le gouver- 
nement impérial reprenait sa parole 
sur ces résolutions qui ont été acccp- 
tées, 

Le discours prononcé à cr sujet par 
l'un des représentants du gonverne- 


ment à la Conférence, l'hon. H. Il. 


+ Asquith, établit bien que la résolution 


concernant la ligne AN Red n'a pas 
été approuvée d'an simple “ oui ” de 
eomplaisance, mais bien comprise et 
dûment acceptée en toute connaïissan- 
ce de canse \ 

“Je ne puis, a dit M. Asquith, je 
ne puis rien recommander qui soit de 
hu nature de ln préférence coloniale et 
entraine une manipulation des tarifs, 
mais ily a bien des façons dont je 
crois qu'il est non seulement de l'in- 


térêt, mais du ‘devoir du pau lement 
in, ériul, de promouvoir les intérêts 
conmnereiaux du reste da l'Empire... 
Ty a notamment ln question des com- 
mubications interimpériales dont vien- 
nent de parler Sir Wilfind Laurier, 
Sir Joseph Ward ot, je crois, M, Den. 
kin, On ne me demandera pas, dès 
imaintonant, de me prononcer défini- 
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tivement en faveur d’un plan donné, 
maïs je puis vous assurer que les pro- 
positions émises, par Sir Wilfrid Lau- 
rier sont si importantes et si intéres- 
santos et répondent si bien aux inten- 
tions du gouvernement de Sa Majesté 
que, si elles peuvent êbre réduites à 
une formule pratique et s’il est prou- 
vé qu'elles sont réalisables, vous n'au- 
rez pas à vous plaindre du défnut de 
coopération ni—je crois que je puis le 
dire en toute sécurité bien que je sois 
Chancelier de l'Echiquier—ni du dé- 
faut d'appui matériel de notre part 
pour réaliser ce projet. ” 

M. Lloyd George, président du Board 
of Trade de Londres, a également ap- 
dis- 
cours le projet soumis par Sir Wilfrid 


prouvé d'un très enthousiaste 
Laurier, . | 

# Les libéraux, conclut le “ Daily 
Chronicle ” qui se prononcent pour 
Pabandon de *es engagements, de- 
vraient bien se rendre compte de la 
portée de leur politique. 

s° Le gouvernement a promis son ap- 
pui à une politique définie. Cette pro- 
messe a été donnée publiquement et 
d'une façon formelle à la Conférence. 
Tous les intéressés sont restés sous 
l'impression que les discours ont été 
faits et ln résolution acceptée avec 
l'intention loyale de faire passer le 
projet dans la réalité, Les premiers 
ministres s’en sont allés avec cette 
impression et c'est dans ce sens que 
la presse coloniale a interprété les 
procédures de la conférence. Nous ne 


pouvons rien imaginer qui puisse être 


plus déplorable au point de vue du 
maintien des bonnes relations inter- 


impériales que abandon d'engage- 
ments sérieusement pris et sérieuse- 
ment acceptés. 

Londres, 27,— Avant de partir poui 
le Canada, lord Strathcona » eu des 
entrevues avec plusieurs membres du 
Cabinet et & appris que leurs inten- 
tions au sujet de la ligne ‘ AÏl Red ” 
n'étaient pas-changées, 

l'est parti convaincu que le gouver- 


nement donneratout son appui aupro- 
ot. 


LE MARCHE 


COURS DE LA SEMAINE 


Viandes. Poids vif, la livre. Bœuf, 4} à 


À Te 
Lil 


De Geo. M. Manuel Co. 


AGENTS 


Des Machines Agricoles. ......,...., DEERINC, 
Des charrues....,......,.,., DAVID BRADLY, 


Des Pouvoirs à Gazoline ... ZNTERNATIONAL. 


CAURI 


Ligne complète de —— VEHICULES —— de toutes sortes, 


OVVMAVOO 00000 


TOUTES CHOSES GARANTIES DE 
"« si ? 
Première Qualité 


Une visite est sollicitée. 


Boite B. P. 68. 
©000000000000000040 0000000000000000000000 


_ COUCHETTES 


-_ Nous venons de recovoir nn 
grand assortiment de cou- 
chettes. Venez vuir. 

; 


Prix de $4, en montant 
Il y en à de tous les genres 


BLOWEY, HENRY CL. 


Narchands de Meubles, Ave Jasper, 


Une Exposition 


spéciale de vêtements de 
De Dames 


Aux llagasins de la 


Baie d'Hudson. 


— 

Durant cette semaine, nous offrons à des prix spécialement réduits, de 
matinées de mousseline, des costumes de mousseline et de toile, des jupes 
de robe, collets de fantuisie, cravates, ete. | 


Toutes ces marchandises, à des prix réduits. Plusieurs de ces vêtements 


4 cts ; Porc, 54 cts ; Mouton, 7 cts ;{ tout-faits sont de patrons différente ct exclusifs, 


Agneau, 7 cts ; Veau, 5 à 51 cts ; 
Poulets,11 cts ; Dindons, 15 à 16c.; 
Canards, 12 cts ; Oies 13 à 134 cts, 


Viandes dressees, la livre. Bœuf, 6 à Te 
Pore, 94 cts; Mouton, 10 cts ; Veau, 
10 v, ; Poulets, 15 à 18 e.; Dindons, 
18 à 20c. ; Canards L4 c, 3 Oies, 16e, 


Beurre frais, la livre, de 30 à 33 cts, 
Œufs, 25 
Pommes de terre, 30 à 35 cts le minot. 
Carottes, 2c., la livre, Navets, 2€, la Ib. 
Choux-Navets, la livre, 14 ets. 
Betteraves, la livre 3 cts. 


Choux, la livre 7 à 8 cts. 


cts la douzaine. 


Oignons, la livre 6 cts. 


Foin, pur tunne, Mil, $18, à #22, ; d 
coteau, #12, à $16, ; 
$12. 


slough, s8 ; 

Grain en vert, (green feed) par tonne, 
5e à $12. 

Paille, lu charge, $5.00 à $6.00 

Avoine, 28e. le minot 


Ble, 60 à G3c. le minot. 


Larue 6 Picard 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Âve Jasper 
Chambre No. 4. 


HE... 


Edmonton Coal Co. Lid. 


Le meilleur charbon de 
Clover Bar 


Commandes promptoment exécutées, 


Nous avons un entrepôt en ville. 
Tiroir B. P. 43 


J. J. DENMAN, 
Gérant-Général 


HUDSON BAY Co. 


Etes-vous venus nous voir 


dans nos nouveaux quarbicrs, 


VIS-A-VIS LE MARCHE ? 


Nous vous y invitons bien cordialement ; 
venez voir l'assortement que nos avons de 
machinerices, voitures, instruments aratoires, 


Faucheuses, 


Democrates, Rateaux. 


Wagons, 


Beails & Hoär 


Rue Rice, = m, = = = EDMONTON. 
060020000002000600000 020000 ne 


Diamants et autres pierres précieuses. & 


Cest un réel plaisir qre de choisir un diamant où une pire 
à notre magasin, Noue assortiment est si grand ! Il est bon de re 
rappeler que ls piorres précieuses augmentent continuellement en va- 
leur et tout fait prévoir une augmentation plus grande encore pour 
l'avenir. Cela paye d'acheter un diamant et cela paye de l'acheter chez 


ASH BROS., 


Hioutirrs Experts. 
129, ave Jasper, Ouest. 


Près des Magasins de li Baie d'Hudson, € 


COLOCLe002000010028 220 0082000060009900082 5 


TEL. 533. ar 


CASTÉE | É B. Mercer: 
- 


cs 

Vins et Liqueurs É 

EN GROS { 

LIVERY Agent de. 
ÿ 

L 


Bons Chevaux, 
Jolies Voitures 


Deuxième rue 


Calgary Preuiné 


& Malting Co. 
G.A. JOHNSTON PrOP |60062000000000a0a220%% 


